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UN NOUVEAU MONDE  
EST EN TRAIN DE NAÎTRE.  

C’EST UN DÉFI POUR  
TOUTES LES ENTREPRISES. 

Comment se mettre en état d’agilité permanente ? 

Prendre la vague de la révolution digitale ?

Susciter de nouvelles interactions avec ses clients ? 

Inventer de nouveaux services, de nouveaux partenariats, 
de nouvelles voies de création de valeur ? 

Et dans le même temps, aller jusqu’au bout 
de sa responsabilité d’entreprise ?

Parce que tous ces défis s’écrivent au futur, nous vous proposons, 
plutôt qu’un rapport d’activité tourné vers l’année écoulée, un 
document tourné vers l’avenir. Chez Société Générale, nous sommes 
convaincus que l’esprit d’entreprendre est un puissant levier pour se 
réinventer. Nous avons voulu donner la parole sur ce thème à des 
entrepreneurs, des clients, des partenaires, des collaborateurs. 
Chacun dans son domaine fait progresser son entreprise, l’économie, 
la  socié té .  Tous racon ten t  dans ces pages leur  v is ion de 
l’entrepreneuriat dans un monde en transformation.

NOUS PARTAGEONS 
UNE COMMUNAUTÉ DE VALEURS. 

NOUS VOUS PROPOSONS DE LA PARTAGER ENSEMBLE.
BONNE LECTURE !
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UNE BANQUE AU SERVICE DE 
SES CLIENTS ET DE L’ÉCONOMIE 

UNE BANQUE SOLIDE 
ET DIVERSIFIÉE 

L ’ E S S E N T I E L

NOTRE AMBITION
ÊTRE LA BANQUE 
RELATIONNELLE 

DE RÉFÉRENCE SUR 
SES MARCHÉS, 

PROCHE DE SES CLIENTS, 
CHOISIE POUR LA QUALITÉ 

ET L’ENGAGEMENT 
DE SES ÉQUIPES

(1) Arrondi. Effectif fin de période hors personnel intérimaire. (2) Hors clients des compagnies d’assurance du Groupe.

31
millions de clients 

particuliers, professionnels,  
entreprises & institutions  

financières(2)

145 700
collaborateurs(1) 

de 123 nationalités 
présents dans 67 pays

NOS VALEURS

ESPRIT D’ÉQUIPE
INNOVATION

RESPONSABILITÉ
ENGAGEMENT

TWITTER AWARDS
DE BRONZE

CATÉGORIE SERVICE CLIENTS 
1re banque et seule marque 

française récompensée

N° 2 DE LA SATISFACTION 
CLIENT 

Marché des particuliers, 
professionnels et entreprise

MEILLEURE BANQUE 
D’INVESTISSEMENT EN FRANCE 

Euromoney 2016  
et Global Finance 2016

ÉLU SERVICE CLIENT  
DE L’ANNÉE 2017 

France & Espagne

MEILLEURE BANQUE  
DE DÉTAIL 

MEILLEURE BANQUE 2016 
Côte d’Ivoire

BANQUE DE L’ANNÉE 2016 
République tchèque

25,3Md €
PRODUIT NET  

BANCAIRE 

3,9Md €
RÉSULTAT NET PART  

DU GROUPE

11,5 %
RATIO COMMON  
EQUITY TIER 1

Notation long terme 
de Société Générale 

au 7 mars 2017
 
A 

FITCH RATINGS, 
STANDARD & POOR’S 

ET R&I 
• 

A (HIGH) 
DBRS 

• 
A2 

MOODY’S

MÉTIERS COMPLÉMENTAIRES

BANQUE DE DÉTAIL EN FRANCE
La force de trois enseignes complémentaires

Société Générale, Crédit du Nord, Boursorama

•
 

BANQUE DE DÉTAIL ET SERVICES FINANCIERS 
INTERNATIONAUX

Des positions solides et reconnues sur ses différents marchés

•
 

BANQUE DE GRANDE CLIENTÈLE 
ET SOLUTIONS INVESTISSEURS

Des solutions intégrées et sur mesure au cœur des flux 
économiques entre émetteurs et investisseurs

3

5 SOCIETE GENERALE 2016-20174



UNE BANQUE INNOVANTE 
ET DIGITALE

UNE BANQUE RESPONSABLE 
ET ENGAGÉE

L ’ E S S E N T I E L

UN ESPRIT 
D’INNOVATION  

DANS TOUS  
NOS MÉTIERS  

ET GÉOGRAPHIES 
 
 

Lab Innovation Afrique  
au Sénégal 

• 
Le Plateau dédié aux 

startups, situé aux Dunes,  
le nouveau technopôle  
du Groupe en France 

• 
Partenariats avec  

des lieux emblématiques  
de la French Tech 

(Liberté Living Lab,  
Le Tank et SenseCube) 

• 
Partenariat avec  

Fintech Innovation Lab  
au Royaume-Uni

• 
Programme d’accélération 

Catalyst en Inde

90%
des contacts  

avec nos clients  
en France se font  

via le digital

BOURSORAMA 
BANQUE 

Souscription 100 % 
en ligne avec 30% 

d’augmentation du nombre 
de clients sur 1 an

SOCIÉTÉ GÉNÉRALE 
3e ENTREPRISE 
& 1ère BANQUE 

pour sa maturité 
digitale - Trophées 

eCAC 40 2016 - Les Échos

1,5 Md €
investis dans le digital 

et l’informatique 
en Banque de détail  

en France d’ici à 2020

SG BUSINESS & 
COMMUNITIES  
Réseau social interne

• 
61 000 collaborateurs inscrits
Près de 3 000 communautés

Plus de 216 000 contenus

Le mobile est devenu le 

1er
  

point d’entrée
des clients avec  

Société Générale en France

1ère
banque européenne  
à intégrer Facebook 

Messenger dans son Appli

SOCIÉTÉ GÉNÉRALE 
A CONFORTÉ SON POSITIONNEMENT 

EN MATIÈRE DE RESPONSABILITÉ 
SOCIALE ET ENVIRONNEMENTALE 

dans le premier quartile sur 132 banques  
participant à l’évaluation extrafinancière RobecoSam, 

sur un périmètre mondial en 2016. 

Société Générale figure dans les principaux  
indices de développement durable : 

DJSI (World et Europe), FTSE4Good (Global et Europe), 
Euronext Vigeo (Europe, Eurozone et France),  

ESI Excellence (Europe) d’Ethibel,  
quatre des indices STOXX ESG Leader et MSCI Low 

Carbon Leaders Index

ENGAGEMENTS 
SOLIDAIRES

 
Fondation 

Société Générale : 
plus de 10 ans 

d’engagement
• 

867  
projets associatifs  

soutenus 
• 

dans 29 pays 
• 

pour plus de  
21,2 M€

• 
plus de 10 M€ 

versés en 2016 au titre  
du mécénat solidaire

ENGAGEMENTS 
CLIMAT

 
Arrêt des nouveaux 

financements de projets 
liés aux activités charbon 

partout dans le monde*

• 

10 Md € 
de financements dédiés  
au secteur des énergies 

renouvelables d’ici à 2020

• 

Réduction de 20%  
de l’empreinte carbone  

du Groupe à horizon 2020

EMPLOYEUR 
RESPONSABLE

16 283  
recrutements 

en CDI en 2016
• 

26,2 heures  
de formation par 

collaborateur
• 

59% 
de femmes  

dans le Groupe
• 

Société Générale classée 
14e dans le top 50-Monde  

des entreprises  
favorisant le plus  

l’égalité homme-femme  
au travail

(Rapport Equileap 2016)
• 

23% 
des collaborateurs du 

Groupe ont moins de 30 ans
• 

26%  
ont plus de 45 ans 

• 
la moyenne d’âge est de 

37,7 ans
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Le Conseil d’administration  
approuve les orientations  
stratégiques du Groupe et veille  
à leur mise en œuvre. 
Sa composition vise à un équilibre  
entre l’expérience de ses membres,  
la compétence, l’indépendance,  
dans le respect de la parité,  
de la diversité et de  
l’internationalisation du Groupe. 

LE CONSEIL D’ADMINISTRATION  
EST ASSISTÉ PAR 4 COMITÉS : 
◆ le Comité d’audit et de contrôle interne ; 
◆ le Comité des risques ;  
◆ le Comité des rémunérations ; 
◆ �le Comité des nominations  

et du gouvernement d’entreprise. 

CONSEIL
D’ADMINISTRATION 

               “IL EST PRIMORDIAL
          QUE LE GROUPE  
              VEILLE AU QUOTIDIEN À 
       EXERCER SON MÉTIER  
      DE BANQUIER AVEC ÉTHIQUE 
            ET RESPONSABILITÉ.”

L O R E N Z O  B I N I  S M A G H I
P R É S I D E N T  D U  C O N S E I L  D ’ A D M I N I S T R AT I O N

n 2016, le Conseil d’administration de Société Générale s’est 
impliqué de manière croissante dans les sujets de maîtrise 

des risques et de contrôle interne, en développant notamment  
les relations avec les régulateurs du secteur bancaire en Europe et 
aux États-Unis. Cette implication confirme le rôle essentiel du Conseil, 
ultime responsable des risques pris par la Banque, dans la bonne 
marche du Groupe. Une évaluation confiée en 2016 à un cabinet 
externe a souligné la qualité des travaux du Conseil, et a été étendue 
au rôle individuel de chaque administrateur. 
 
Par ailleurs, suite au départ de deux de ses membres, le Conseil a 
réfléchi à l’évolution et à l’équilibre de sa composition, et renforcera 
en 2017 ses expertises financière et digitale à l’occasion des nomi-
nations qui seront proposées à l’Assemblée Générale du 23 mai 2017, 
tout en conservant son caractère paritaire et international.
 
Avec mes collègues du Conseil, nous avons continué de porter une 
attention particulière aux sujets de Culture et Conduite. Il est primor-
dial que le Groupe veille au quotidien à exercer son métier de 
banquier avec éthique et responsabilité, pour préserver la confiance 
de ses clients et la réputation de l’entreprise sur le long terme.
 
Fort de ses fondations solides, Société Générale va préparer en 2017, 
sous l’égide du Conseil d’administration, une nouvelle étape de son 
développement et de sa transformation au service de ses clients et 
dans le respect de l’ensemble de ses parties prenantes.

E

FRÉDÉRIC 
OUDÉA
Directeur général

FRANCE 
HOUSSAYE
- �Administrateur élu  

par les salariés
- �Animatrice de la 

prescription et  
des partenariats  
à l’agence de Rouen

- �Membre du Comité 
des rémunérations

BÉATRICE 
LEPAGNOL
- �Administrateur élu  

par les salariés
- �Chargé d’activités 

sociales à l’agence 
d’Agen

GÉRARD 
MESTRALLET
- �Président du Conseil 

d’administration d’Engie
- �Administrateur 

indépendant
- �Président du Comité 

des nominations et du 
gouvernement d’entreprise 

- �Membre du Comité  
des rémunérations

KYRA HAZOU
- �Administrateur 

de sociétés 
- �Administrateur 

indépendant
- �Membre du Comité 

d’audit et de contrôle 
interne

- �Membre du Comité  
des risques

ANA-MARIA  
LLOPIS RIVAS
- �Président-Directeur 

général fondateur  
de Global Ideas4all

- �Administrateur  
indépendant

- �Membre du Comité 
des nominations 
et gouvernement 
d’entreprise

NATHALIE 
RACHOU
- �Administrateur  

de sociétés
- �Administrateur 

indépendant 
- �Présidente du Comité 

des risques 
- �Membre du Comité 

d’audit et de contrôle 
interne

ALEXANDRA 
SCHAAPVELD
- �Administrateur  

de sociétés 
- �Administrateur 

indépendant
- �Présidente du Comité 

d’audit et de  
contrôle interne 

- �Membre du Comité  
des risques

JUAN MARIA  
NIN GENOVA
- �Administrateur  

de sociétés
- �Administrateur 

indépendant
- �Membre du Comité  

des risques
- �Membre du Comité  

des rémunérations

JEAN-BERNARD 
LÉVY
- �Président-Directeur  

général d’EDF
- �Administrateur 

indépendant 
- ���Président du Comité  

des rémunérations 
- �Membre du Comité  

des nominations et  
du gouvernement  
d’entreprise

BARBARA 
DALIBARD
- �Directrice générale  

de SITA Group
- �Administrateur 

indépendant

LORENZO BINI 
SMAGHI
- �Président du Conseil 

d’administration
- �Administrateur 

indépendant

ROBERT 
CASTAIGNE
- �Administrateur 

de sociétés
- �Administrateur 

indépendant
- �Membre du Comité d’audit 

et de contrôle interne
- �Membre du Comité 

des nominations et 
du gouvernement 
d’entreprise
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SOCIETE GENERALE 2016-2017

1 .  
F R É D É R I C  O U D É A 
Di rec teur géné ra l

2 .  
S É V E R I N  C A B A N N E S  
Di rec teur géné ra l  dé légué

3 .  
B E R N A R D O  
S A N C H E Z  I N C E R A  
Di rec teur géné ra l  dé légué

4 .  
D I D I E R  V A L E T  
Di rec teur géné ra l  dé légué

5 .  
G I L L E S  B R I AT TA  
Secréta i re géné ra l  
e t  Responsab le de  
l a Confo rmi té du Groupe

6 .  
L A U R E N T  G O U TA R D  
Di rec teur de la Banque 
de déta i l  Soc ié té Généra le 
en France

7.  
C A R O L I N E  G U I L L A U M I N  
Di rec t r i ce de  
l a Commun icat ion du Groupe

8 .  
D I D I E R  H A U G U E L  
Co-D i rec teur de la Banque 
de déta i l  e t  Se r v ices F inanc ie rs  
In te rnat ionaux

9 .  
P H I L I P P E  H E I M  
Di rec teur f i nanc ie r  
du Groupe

1 0 .  
É D O U A R D - M A L O  H E N R Y  
Di rec teur des Ressources  
Huma ines du Groupe

11 .  
D I O N Y  L E B O T  
Di rec t r i ce des R isques  
du Groupe

1 2 .  
F R A N Ç O I S E  
M E R C A D A L - D E L A S A L L E S  
Di rec t r i ce des Ressources  
e t  de l ’ Innovat ion du Groupe

1 3 .  
J E A N - L U C  P A R E R  
Co-D i rec teur de la Banque 
de déta i l  e t  Se r v ices F inanc ie rs 
In te rnat ionaux

Compos i t ion du Comi té exécut i f  en date du 16 janv ie r  2017

COMITÉ EXÉCUTIF

LE COMITÉ EXÉCUTIF, SOUS L’AUTORITÉ  
DU DIRECTEUR GÉNÉRAL, DÉFINIT LA STRATÉGIE  
GLOBALE DE L’ENTREPRISE ET SUPERVISE  
SON EXÉCUTION. COMPOSÉ DE 13 MEMBRES,  
IL REPRÉSENTE LES DIFFÉRENTS PÔLES D’ACTIVITÉS  
ET LES DIFFÉRENTES FONCTIONS.

65

1

1 02

1 2

9

7

4

1 3

113

8
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nvironnement économique, 
réglementation, attentes  

des clients… tout est en mouvement. 
Comment analysez-vous  
dans ce contexte les enjeux  
du groupe Société Générale ?

Frédéric Oudéa_ Au cours des années passées, 
nous avons affronté et su gérer une succession 
de crises, puis nous avons ajusté nos pratiques 
et notre modèle bancaire au nouveau cadre 
réglementaire mis en place par nos régulateurs. 
Dans le même temps, même quand notre envi-
ronnement économique était peu porteur comme 
en France, nous avons su préserver notre dyna-
mique commerciale, développer notre clientèle 
et gagner des par ts de marché, comme en 
attestent nos bonnes performances dans tous 
nos métiers en 2016. 

Nous sommes aujourd’hui en ordre de marche pour 
poursuivre notre stratégie de croissance en nous 
différenciant. Nous entrons dans une nouvelle 
phase de différenciation. Nous voulons faire la dif-
férence avec les autres banques européennes pour 
être une référence dans nos métiers, au sein d’un 
monde qui aura plus que jamais besoin d’acteurs 
bancaires solides, quel que soit le contexte poli-
tique et institutionnel. Nous voulons faire la diffé-
rence par notre capacité à avoir plus d’impact 
auprès de nos clients, à innover plus vite et mieux 
que les autres, à exercer avec la plus grande res-
ponsabilité notre mission au service de nos clients 
et des pays dans lesquels nous sommes présents. 
Pour accélérer cette dynamique, nous allons nous 
doter en 2017 d’une organisation simplifiée, plus 
agile, centrée sur les besoins de nos clients. 
Toute entreprise, pour qu’elle vive, pour qu’elle soit 
attractive pour ses clients et motivante pour ses 

E

F R É D É R I C  O U D É A 
D I R E C T E U R  G É N É R A L

“

”

        CULTIVER 
  L’ESPRIT PIONNIER 
           POUR NOUS 
    DIFFÉRENCIER
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collaborateurs, a besoin de croître, de se transfor-
mer, d’aller de l’avant. C’est ce que nous faisons. 
Et pour construire la différence au quotidien, nous 
pouvons nous appuyer sur la culture entrepreneu-
riale qui est dans notre ADN. 

Comment faites-vous vivre au quotidien 
cet état d’esprit entrepreneurial ?

En ayant d’abord et avant tout une obsession en 
tête : le client. Je n’oublie jamais que nous sommes 
une entreprise de services. Faire progresser la qua-
lité de nos services – et la satisfaction que nos 
clients en retirent – est notre fil conducteur. Si toute 
l’entreprise raisonne d’une même manière tournée 
vers le client, alors vous faites bouger les lignes, 
vous créez un mouvement qui ne s’arrête pas aux 
contraintes d’organisation mais qui les dépasse. 

Dans cette approche, comment 
abordez-vous l’innovation ? 

D’abord en posant en principe que l’innovation est 
vitale dans notre démarche de transformation tour-
née vers nos clients. Les placer au centre implique 
de nous demander par réflexe comment innover 
pour mieux les servir. Mais pour que l’innovation 
se traduise effectivement et rapidement en nou-
veaux services, en nouvelles solutions pour nos 
clients, elle doit être proche des métiers, proche 
des collaborateurs, en prise directe avec nos acti-
vités. Elle doit venir de tous dans l’entreprise. C’est 
pourquoi nous sommes en train de développer de 
nouvelles façons de travailler ensemble. Non seu-
lement dans les lieux dédiés à l’innovation comme 
notre nouveau site Les Dunes à l’est de Paris, qui 
préfigure le travail en mode totalement collaboratif 
de demain. Mais aussi en mettant de l’agilité dans 
nos modes de fonctionnement, en décloisonnant, 
en développant le travail en petites équipes trans-
versales et réactives qui fabriquent de l’intelligence 
collective au bénéfice de nos clients.

Nous sommes dans la même démarche 
de proximité et d’ouverture avec nos 
partenaires innovants. En Afrique, par 
exemple, nous avons tissé de multiples 
liens avec des startups locales. Nous 
développons avec elles des projets qui 
peuvent être à la fois très simples dans 
leur principe et porteurs d’avancées 
significatives pour nos clients. Nous  
lançons notamment, dans six pays afri-
cains, une banque alternative s’appuyant 
sur le téléphone mobile : sans Internet et 
sans compte bancaire, les utilisateurs 
pourront effectuer des paiements et 
déposer ou retirer de l’argent, à travers 
un réseau de partenaires commerçants 
que nous allons recruter et former en 
nous appuyant sur notre fort ancrage 
local. Là encore, c’est en partant des 
besoins des clients que l’on crée de nou-
veaux services pour eux et de nouveaux 
business models pour la banque. 

En France – où 40% des Français sont multiban-
carisés – Boursorama, précurseur et leader de la 
banque en ligne, a partagé avec l’ensemble des 
réseaux sa solution d’agrégation de comptes  
développée avec l’acquisition de Fiducéo.

Dans un autre domaine, quand nous souhaitons 
introduire en bourse notre filiale ALD, spécialisée 
dans la gestion de flottes de véhicules, nous lui don-
nons les moyens d’accélérer sa dynamique de déve-
loppement et d’innovation dans les futurs 
services de mobilité, ce qui créera de la 
valeur pour ses clients, pour l’entreprise 
et pour le Groupe. Tout cela relève d’une 
même dynamique entrepreneuriale. 

Comment concilier  
cette nécessaire agilité  
avec les contraintes et les 
responsabilités d’une banque ?

La réponse est d’abord dans la culture. 
Que nos collaborateurs soient dans une 
agence en Russie, en Républ ique 
tchèque ou en France, dans une activité 
de marché à Singapour ou New York, 
nous partageons tous un certain nombre 
de valeurs qui forgent l’unité et la cohé-
rence de l’entreprise. Ces valeurs, nous 
les déclinons en comportements indivi-
duels, en pratiques quotidiennes, à  
travers ce que nous appelons notre lea-
dership model. Autrement dit, notre mode de mana-
gement est orienté vers un objectif : valoriser, 
encourager et promouvoir chez nos collaborateurs 
– politique de ressources humaines à l’appui – les 
attitudes qui illustrent concrètement nos valeurs 
d’esprit d’équipe, d’innovation, de responsabilité et 
d’engagement. Cette dimension comportementale 
est au moins aussi essentielle, pour bien faire notre 
métier, que toutes les procédures et règles de 
conformité que nous renforçons en réponse aux 
exigences légitimes de nos régulateurs. 

Ensuite, notre devoir de grande banque est de nous 
demander comment entreprendre avec responsa-
bilité, vis-à-vis non seulement des exigences de 
conformité qui s’appliquent à nos métiers, mais plus 
généralement au regard de l’économie, de l’environ-
nement, de la société dont nous sommes des 
acteurs majeurs. Nous y répondons par exemple en 
décidant, pour lutter contre le changement clima-
tique, de cesser de financer tout nouveau projet de 
centrale à charbon et de doubler nos financements 
d’énergies renouvelables d’ici à 2020. Notre fort 
engagement citoyen – à l’échelle du Groupe comme 
des collaborateurs – relève de la même démarche 
responsable, partagée par tous. 

Au fond, l’état d’esprit entrepreneur 
est-il en lui-même un facteur  
de différenciation ? 

J’en suis profondément convaincu. Société 
Générale a été créée pour financer le développe-
ment des entreprises. Il me semble essentiel de 
cultiver l’esprit pionnier que nous partageons 
depuis toujours avec nos clients entrepreneurs. 
C’est un état d’esprit qui nous pousse aujourd’hui 
à aller plus vite et plus loin dans notre dynamique 
de différenciation. C’est d’autant plus important 
que nous vivons dans un monde où la tolérance à 
la non-conformité est devenue nulle, et où le risque 
est que chacun, par crainte de la sanction, hésite 
à sortir de sa zone de confort et à prendre des 
initiatives. Il y a donc un enjeu stratégique à préser-
ver une dynamique entrepreneuriale et responsable 
où nous prenons des risques maîtrisés pour nos 
clients, et où nous donnons envie à des talents de 
devenir banquiers et de participer au jeu collectif 
de l’entreprise.

M E S S A G E  D E  F R É D É R I C  O U D É A

Notre devoir  
de grande banque est  

de nous demander  
comment entreprendre  

avec responsabilité.

C’est en partant  
des besoins des clients  

que l’on crée de nouveaux 
services pour eux  

et de nouveaux business 
models pour la banque. 
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              L’ÉCO NOMIE,
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X A V I E R  N I E L
V ice-prés ident et  fondateur 

du groupe I l i ad

D I D I E R  V A L E T
Directeur généra l  dé légué 

de Soc iété Généra le
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T O B I A S  M A R T I N E Z
Directeur généra l 

de Ce l lnex Te lecom

 CONTRIBUER AU 
        DÉVELOP PEMENT
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ous êtes au contact 
permanent des 

entreprises. Comment 
analysez-vous les moteurs  
de leur développement  
dans la période actuelle ?

Dans la stratégie des entreprises, en 
par ticul ier des grands groupes, la 
logique expansionniste qui prévalait 
avant la crise de 2008 a cédé la place 
à une approche davantage multipo-
laire : l’objectif pour elles est moins de 
croître en taille que de s’ancrer locale-
ment, sur chacun de leurs marchés. 
Pour nous qui sommes leur partenaire, 

ce la  imp l ique de comb ine r  une 
approche de proximité, pleinement 
adaptée à leur empreinte géogra-
phique, et un accompagnement global 
dans leurs opérations de flux, leurs 
choix d’investissement et leur finance-
ment. Nous avons lancé par exemple 
une initiative pour accompagner les 
entreprises chinoises qui veulent se 
développer en Afr ique, où Société 
Générale est très implantée. 

Notre modèle de banque diversifiée est 
bien adapté à ce nouveau paradigme, 
car nous devons être capables d’ac-
compagner nos cl ients à tous les 
moments clés de leur activité : leur per-
mettre d’accéder à des financements, 
de se développer à l’international, de 
couvrir leurs risques… Pour autant, 
c’est bien au jour le jour que nous 
devons démontrer notre capacité à 
mettre les bonnes compétences et les 
bonnes équipes en face des besoins 
de nos clients. 

Tout va plus vite dans le monde 
des entreprises. Quand on est 
une grande banque, comment  
garde-t-on le tempo ? 

Tout l’enjeu est de se transformer aussi 
v i te que ses cl ients. Le digita l et  
la dématérialisation des procédures 
nous y aident, en simplifiant tout un 
ensemble de tâches. Mais ce qu’il faut 
surtout simplifier en s’appuyant sur le 
digital, c’est la façon dont la banque se 
mobilise pour ses clients, de sorte que 
l’interface entre les deux soit toujours 
plus réactive, plus précise. Ce qui fait 
la différence, c’est bien sûr l’expertise 
et la dimension de conseil, mais c’est 
aussi la capacité à mettre toutes nos 
équipes en ligne avec nos clients, et 
f ina lement, à être entrepreneurs 
comme eux. Dans nos métiers de 
banque de financement et d’investisse-
ment, par exemple, nous sommes des 
assembleurs d’expertises en réponse  
à  d e s  p rob l é mat i qu e s  sou ve n t  
complexes. En amont des projets, les 
équipes de recherche de la banque 
développent l’aspect immatériel de nos 
offres – ce qui est en soi un élément de 
création de valeur. L’ef ficacité de la 
solution vient ensuite de la capacité à 
ar ticuler de manière intel l igente et 
rapide les briques qui la composent.

Cette capacité à agréger 
rapidement une diversité 
d’expertises est un élément  
clé de différenciation ?

En ef fet. Prenez l’exemple de notre 
offre Société Générale Entrepreneurs, 
dédiée aux PME et aux entreprises de 
tail le intermédiaire en France. Plus 
qu’une offre, c’est un dispositif intégré 
que nous avons déployé en partant du 
chef d’entreprise. Nous avons balayé 
toute la liste de ses besoins, à la fois 
dans la gestion quotidienne de son 
entrepr ise,  dans ses pro je ts de 

D I D I E R  VA L E T 
D I R E C T E U R  G É N É R A L  D É L É G U É

V

développement et à titre personnel 
pour la gestion de son patrimoine. Et 
nous avons regroupé les compétences 
correspondantes dans un même lieu, 
en faisant travai l ler ensemble nos 
équipes de banque de déta i l,  de 
banque de financement et d’investisse-
ment, et de banque privée. Nos clients 
entrepreneurs, dans leur région, béné-
f ic ient  a ins i  de nos réseaux de 
proximité et de nos réseaux d’exper-
tise, avec la même facil ité d’accès 
qu’un client grand compte à Paris. 
Cette multi-expertise est clé pour les 
accompagner dans toutes les dimen-
sions de leur activité. L’implication 
personnelle du banquier dans son rôle 
de conseil, en particulier lorsqu’il s’agit 
d’accompagner un client dans une 
opération stratégique pour son entre-
prise, est donc centrale, mais elle ne va 
pas sans tout le travail d’équipe qui 
nourrit le conseil et permet de mobiliser 
des expertises variées. 

Les économies seront  
de plus en plus tirées  
par la « croissance verte ».  
Quel est l’apport d’une  
banque comme Société 
Générale dans ce domaine ?

Nous sommes pleinement impliqués 
dans le développement responsable 
des économies. Nous avons par 
exemple décidé de nous engager dans 
la lutte contre le changement clima-
tique, et nous sommes aujourd’hui un 
acteur clé du financement des énergies 

2 244 M € 
D E  N O U V E A U X  F I N A N C E M E N T S  

À  I M P A C T  P O S I T I F  ( P O S I T I V E 
I M P A C T  F I N A N C E )  E N  2 0 1 6

“         ÊTRE
   ENTREPRENEURS
           COMME NOS
        CLIENTS”

P O I NT S  D E  V U E

Nous sommes des 
assembleurs d’expertises  

en réponse à des 
problématiques souvent 

complexes. 
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         “LA NOUVELLE
 ÉCONOMIE, C’EST 
     LA VIEILLE ÉCONOMIE
            DE DEMAIN !”

LLER CHERCHER  
DES TALENTS  

LÀ OÙ PERSONNE NE VA 
Moi qui suis issu d’un milieu plutôt 
modeste, j’ai eu envie de créer une école 
i n fo rmat ique d i f fé rente,  g ra tu i te  
et ouverte à ceux qui n’avaient pas le 
bac. L’école 42 compte aujourd’hui 

A

X AV I E R  N I E L  
V I C E - P R É S I D E N T,  F O N D AT E U R  E T  A C T I O N N A I R E  
M A J O R I TA I R E  D U  G R O U P E  I L I A D ,  
M A I S O N  M È R E  D E  F R E E

 
Figure emblématique de l’entrepreneuriat, Xavier Niel,  
qui a révolutionné le marché des télécommunications  
en France, est aussi actionnaire majoritaire du groupe  
de presse français Le Monde. Après avoir ouvert en 2013 
l’école 42, fondée sur une approche radicalement  
nouvelle de l’apprentissage informatique, il inaugure  
en 2017 la Station F, vaste campus destiné à accueillir  
un millier de startups au cœur de Paris. 

P O I NT S  D E  V U E

Le mot “entrepreneur”,  
utilisé dans le monde entier,  

est un mot français.  
Ça n’est pas un hasard ! 

3 000 élèves en France et 1 000 aux 
États-Unis. C’est un énorme succès ! 
Son mode de sélection nous permet 
d’aller chercher des talents là où per-
sonne ne va ! Nous comptons aller 
encore plus loin, en fournissant à ces 
jeunes des logements à prix abordable. 
Par ailleurs, avec Société Générale, 
nous garantissons des prêts étudiant 
d’un montant de 15 000 €. En sortant de 
l’école 42, ces jeunes peuvent trouver 
un job à 42 000 € par an, alors que 40 % 
d’entre eux n’ont même pas leur bac ! 

AMENER LES JEUNES 
VERS L’ENTREPRENEURIAT
Le meilleur moyen d’éviter le chômage 
est de créer sa propre entreprise. Sur 
ce point, la France est un pays fantas-
tique puisqu’elle soutient fortement la 
création d’entreprise. Vous pouvez, par 
exemple, continuer à percevoir vos 

renouvelables. Ce choix stratégique se reflète directe-
ment dans les projets que nous accompagnons. Nous 
avons participé, en tant qu’arrangeurs, au financement 
des principaux parcs éoliens et photovoltaïques créés 
ces derniers mois en France, au Royaume-Uni et en 
Europe du Nord. Début 2017, nous avons aussi accom-
pagné la France dans sa première émission souveraine 
d’obligations vertes, qui a rencontré un très grand succès 
auprès des investisseurs.

Nous croyons beaucoup à ce type de solutions, et nous 
voulons mettre notre expertise au service de leur déve-
loppement. C’est dans cet esprit que nous sommes une 
des banques pionnières des initiatives de « Positive 
Impact Finance », afin de soutenir davantage d’activités 
produisant de manière vérifiable, indices à l’appui, un 
impact positif sur l’économie, l’environnement et la 
société. Aujourd’hui, nous avons réalisé avec succès 
deux émissions obligataires à Impact Positif pour un 
montant total de 1 milliard d’euros. Nous avons étoffé 
nos équipes de recherche et nos offres sur tous ces 
sujets d’investissement responsable. Et là encore, en 
amont des solutions et de l’ingénierie que nous mettons 
en œuvre, nous pouvons conseiller nos clients entre-
pr ises ou investisseurs dans leurs stratégies de 
financement ou d’investissement. C’est ainsi que nous 
nous engageons au service de nos cl ients et de 
l’économie !

MAÎTRISER LES RISQUES 
DE MARCHÉ POUR 
SE CONCENTRER 
SUR SON ACTIVITÉ

É C L A I R A G E

Cette multi-expertise  
est clé pour  

accompagner nos  
clients dans toutes  

les dimensions  
de leur activité. 

« Dès le premier jour de la création de sa 
société, un entrepreneur est par nature 
confronté à la prise de risques. S’il saura 
parfaitement appréhender ceux directement 
liés à son activité – risques industriels ou 
opérationnels, par exemple – ce sera moins  
le cas pour d’autres, comme les risques de 
change ou de taux d’intérêt, qui nécessitent 
des compétences et un suivi particuliers. 
L’entreprise n’est pas toujours outillée pour  
les suivre et maîtriser tous les produits de 
couverture. 

Chez Société Générale, une équipe dédiée 
composée d’experts accompagne les 
entreprises dans ces problématiques, à travers 
un dialogue régulier avec le client car les 
risques évoluent, à la fois au cours de la vie de 
l’entreprise et du fait des marchés financiers. 
Aider les entreprises à maîtriser les risques de 
change et de taux, ou de matières premières, 
c’est permettre à l’économie réelle de se 
développer. »

PA S C A L E  M O R E AU 
RESPONSABLE MONDIALE DE LA VENTE  
CRÉDIT, TAUX ET CHANGE POUR  
LES ENTREPRISES, SOCIÉTÉ GÉNÉRALE  
CORPORATE & INVESTMENT BANKING.
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allocations chômage alors que vous 
créez votre entreprise, et des finance-
ments spécifiques sont proposés aux 
star tups par Bpifrance, la banque 
publique d’investissement. Il manquait 
néanmoins un levier pour amener les 
jeunes issus de milieux moins favorisés 
vers l’entrepreneuriat. Station F sera  
le lieu emblématique pour leur donner 
les moyens et l’envie de se lancer : 
nous avons acheté l’ancienne Halle 
Freyssinet, soit 3,5 hectares dans 
Paris, pour créer un « campus d’entre-
preneurs » qui accueillera un millier de 
startups. Nous l’avons conçu comme 
un lieu moderne, branché, le plus grand 
campus de star tups au monde, en  
nous associant à des par tenaires 
comme HEC,  Ve n te p r i vé e .com,  
Facebook... Notre f inalité n’est pas  
de dégager un profit mais d’amortir  
les coûts. 

LA FRANCE,  
TERREAU 
D’ENTREPRENEURS
Le mot « entrepreneur », utilisé dans  
le monde entier, est un mot français. 
Ça n’est pas un hasard ! En France, 
nous avons dans nos gènes cette 
capacité d’entreprendre, même après 
des années de faible dynamisme éco-
nomique… Cela nous rend ouverts au 
renouvellement. 

La nouvelle économie d’aujourd’hui, 
c’est la vieille économie de demain. Si 
vous ne renouvelez pas l’économie 
d’un pays, ce pays n’existera plus. Nos 
entreprises du CAC 40 – qui sont des 
entreprises anciennes – ont été un jour 
des startups, nées d’aventures entre-
preneuriales géniales. Pour être à notre 
tour capables de créer des entreprises 
qui existeront encore dans un siècle, 
nous avons absolument besoin de ce 
terreau de créateurs.

LES ENTREPRISES  
ET LE VIRAGE DU DIGITAL
C’est très difficile pour les entreprises 
installées de prendre le virage du digital 
car leur mode de fonctionnement  
les empêche de « disrupter » leur acti-
v ité. D’un point de vue purement 
capitalistique, cela me paraît sain d’avoir 
des entreprises qui naissent et d’autres 
qui disparaissent. Mais attention, je ne 
souhaite la disparition d’aucune entre-
pr ise du CAC 40 ! Dans le passé,  

créer une entreprise nécessitait des 
investissements colossaux, avec bien 
souvent des fonds familiaux, d’où l’im-
possibilité pour de nouveaux entrants de 
se lancer. Aujourd’hui, les premières 
capitalisations boursières mondiales 
sont, pour la plupart, des sociétés tech-
nologiques créées par une ou deux 
personnes, avec peu ou aucun fonds 
propres au départ.

Quant à moi, je me lève chaque matin 
en éprouvant un vrai bonheur d’aller 
travailler et beaucoup de plaisir à entre-
prendre. Il y a beaucoup d’adrénaline 
dans tout ce que je fais…

Je me lève chaque matin  
en éprouvant un vrai  

bonheur d’aller travailler  
et beaucoup de plaisir  
à entreprendre. Il y a 

beaucoup d’adrénaline  
dans tout ce que je fais… 

        “AGIR EN PIONNIERS  
   DU CHANGEMENT”

entrepreneuriat est synonyme de 
leadership, c’est la clé de la 

transformation d’une activité jeune en une 
activité pionnière à croissance rapide. Je 
ne peux m’imaginer monter une plate-
forme internationale sans un fort esprit 
d’entreprise. J’ai lancé ma première entre-
prise à l’âge de 22 ans et, une fois vendue, 
j’ai été le premier employé de la branche 

d’infrastructures de télécommunications 
du groupe Abertis, fondée en 2000.  
Francisco Reynés, actuel président de 
Cellnex et PDG d’Abertis, et moi-même 
avons convaincu le conseil d’administra-
tion et les actionnaires d’Abertis de sortir 
le groupe de sa zone de confort en tant 
que leader mondial des infrastructures 
routières et d’étendre ses activités d’in-
frastructures télécoms à l’international en 
2007, puis d’entrer en bourse pour fonder 
Cellnex Telecom en mai 2015.

Ces quatre dernières années, Cellnex  
a doublé ses revenus pour les porter à 
707 millions d’euros et opère en Espagne, 
en Italie, en France, aux Pays-Bas et au 
Royaume-Uni. Albertis, principal action-
naire, continue de soutenir notre vision : 
développer l’économie numérique  
en créant et en maintenant un réseau 
européen leader en matière d’infrastruc-
tures de télécommunications sans fil.  
En anticipant l’orientation du marché, 
nous avons amélioré l’efficacité en rédui-
sant les redondances créées par les 
déploiements de réseaux parallèles, dits 

L’

T O B I A S  M A R T I N E Z 
D I R E C T E U R  G É N É R A L  D E  C E L L N E X  T E L E C O M 

 
En quelques années, Cellnex Telecom, à l’origine  
une entreprise espagnole d’envergure régionale,  
s’est imposée comme premier opérateur d’infrastructures 
de télécommunications sans fil en Europe. Son Directeur 
général, Tobias Martinez, explique comment son 
programme d’expansion rapide a permis à l’entreprise  
de doubler ses revenus et de connecter aujourd’hui  
des millions de personnes dans cinq pays. 

P O I NT S  D E  V U E

Il est important  
de rester agile 

dans ce secteur à 
croissance rapide.
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En 2016, la Banque a contribué à ouvrir les portes  
du marché de l’Asie du Sud-Est à 16 PME et ETI 

innovantes dans le cadre de la « Mission Excellence 
Infrastructures ASEAN » menée avec Bpifrance  

et Business France. 

Ce programme vise au renforcement  
de la présence internationale  

des PME de pointe de l’industrie française.

Les entreprises participantes bénéficient 
notamment de coaching et de conseils pour 

s’implanter sur les prometteurs marchés 
d’infrastructures de Singapour et de Malaisie.

Elles ont également accès à l’expertise  
des équipes de Société Générale à tous les stades 

de leur prospection commerciale. 

En 2017, Société Générale et ses deux partenaires 
ont réitéré leur accompagnement auprès de  

12 entreprises françaises innovantes à la conquête 
des marchés des Émirats arabes unis et d’Arabie 
Saoudite avec la « Mission Excellence française 

dans la Smart City ».

DÉVELOPPEMENT  
À L’INTERNATIONAL

PARTENAIRE DE LA 
CROISSANCE DES PME 

À L’ INTERNATIONAL

LES FINANCEMENTS 
D’INFRASTRUCTURES PRENNENT 

LEUR ENVOL 
L E  G RO U P E  A  É T É  M A N DAT É 

E N  TA N T  Q U E  C O N S E I L L E R  F I N A N C I E R  
P O U R AC C O M PAG N E R L A  R É A L I S AT I O N  

D U  P ROJ E T  D E  R É N OVAT I O N D E  L’A É RO P O RT  
D E  L AG UA R D I A  À  N E W YO R K .  

D ’ U N M O N TA N T D E  4  M I L L I A R DS  
D E  D O L L A RS ,  C ’ E S T  L A  P L U S  I M P O RTA N T E 

O P É R AT I O N D E  F I N A N C E M E N T  
D ’A É RO P O RT E T  L E  P L U S  G R A N D  

PA RT E N A R I AT  P U B L I C- P R I V É  JA M A I S  
R É A L I S É  AUX É TAT S- U N I S .

UNE OPÉRATION  
EMBLÉMATIQUE EN POLOGNE

S o c i é t é  G é n é r a l e  a  a cco m p a g n é  l a  p r e m i è r e 
é m i s s i o n  i n t e r n a t i o n a l e  d e  4  m i l l i a rd s 

d ’e u ro s  d ’o b l i ga t i o n s  s é c u r i s é e s  e n  Po l o g n e . 
L a  B a n q u e  a  j o u é  u n  rô l e  d ’a r r a n g e u r,  
d e  co o rd i n a t e u r  m o n d i a l  e t  d e  b a n q u e  

d e  s t r u c t u r a t i o n  p o u r  l e  co m p t e  d e  PKO B a n k 
H i p o t e c z ny.  C e t t e  o p é r a t i o n  s i g n e  l ’o u v e r t u r e 

d e s  m a r c h é s  d e  c a p i t a u x  p o l o n a i s  
a u x  i n ve s t i s s e u r s .

1/3
D E S  E N T R E P R I S E S  E X P O R TAT R I C E S 
E N  F R A N C E  S O N T  A C C O M P A G N É E S  

P A R  S O C I É T É  G É N É R A L E *

« démantèlements ». Cette approche  
profite à nos clients et aux fournisseurs 
d’accès, en leur permettant de se 
concentrer sur leur propre valeur ajoutée, 
notamment les contenus et données livrés 
à leurs clients.

RAISONNER « LIGHT » 
FAVORISE L’AGILITÉ  
ET L’INNOVATION
Il est important de rester agile dans ce 
secteur à croissance rapide. Cellnex a 
donc instauré une organisation allégée et 
une hiérarchie de type matriciel. Grâce à 
ce type de management, notre activité en 
Italie, par exemple, atteint 240 millions 
d’euros de chiffre d’affaires alors que nous 
n’employons qu’une centaine de per-
sonnes dans le pays. Ce modèle 
d’entreprise est répliqué dans l’ensemble 

de notre organisation, avec des ajuste-
ments selon les pays et les cultures. Il 
responsabilise nos salariés et améliore les 
processus de décision.

Cette approche a également permis à 
Cellnex de devenir un innovateur de  
premier rang dans l’industr ie des 
infrastructures télécoms. Nous planifions 
et exécutons actuellement notre réponse 
aux nouvelles technologies de rupture 
telles que la 5G. Tout en assurant  
la connectivité sécurisée de milliards  
d’objets, nous ouvrons la voie au dévelop-
pement de la robotique, notamment  
dans le domaine des véhicules auto-
nomes. La 5G et les technologies dites à 
évolution de long terme (LTE) nécessite-
ront une capacité d’infrastructure accrue 
et plus dense. L’innovation ouverte est un 
élément clé de notre approche pour 
répondre à ce besoin. Pour faire face à ce 
changement de paradigme qu’est la 5G, 
nous nous associons aux fournisseurs de 
l’industrie et au milieu universitaire pour 
rechercher des moyens radicalement 
nouveaux de développer et de déployer 
cette nouvelle technologie.

S’ENGAGER  
SUR LE LONG TERME
Nos partenaires extérieurs ont confiance 
en nous et comprennent notre modèle 
d’entreprise, ce qui nous permet de 
prendre les bonnes décisions dans la 
mise en œuvre de notre vision. En plus du 
soutien que nous avons reçu pour notre 
introduction en bourse en mai 2015, 
l’émission de près de 1,8 milliard d’euros 
d’obligations d’entreprise de 7 à 16 ans, 
réalisée sur une période de 20 mois, 
témoigne également de la confiance des 
marchés financiers dans notre approche 
et notre engagement à long terme sur ce 
marché. Cela nous offre une plus grande 
souplesse et la possibilité de saisir des 
opportunités de croissance. Nouer de 
solides relations avec des partenaires 
financiers tels que Société Générale nous 
a aidé à nous projeter dans l’avenir et à 
poursuivre notre expansion européenne. 
La réussite est impossible sans de bons 
partenaires.

Notre modèle d’entreprise est unique : 
aucune autre entreprise d’infrastructures 
télécoms ne cherche à construire une 
véritable plateforme européenne. La 
structure de notre société, notre investis-
sement dans l’innovation et notre politique 
de partenariats alimentent cette vision 
pionnière. L’esprit d’entreprise est le 
moteur qui nous a encouragés à rompre 
avec l’ancien marché et à transformer 
Cellnex. Nous sommes parvenus à saisir 
de nouvelles opportunités pour exécuter 
nos plans de croissance ambitieux.

Je ne peux m’imaginer 
monter une plateforme 

internationale sans un fort 
esprit d’entreprise.

R É A L I S AT I O N S  2 016 -2 017

* Source étude CSA 2016.

M E I L L E U R E  B A N Q U E 
P O U R  L E  F I N A N C E M E N T  D U  C O M M E R C E 

I N T E R N AT I O N A L  E N  F R A N C E , 
E N  E U R O P E  D E  L’ O U E S T  E T  D A N S 

L E S  M A R C H É S  É M E R G E N T S  E N  2 0 1 7.

G l o b a l  F i n a n c e  m a g a z i n e
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Depuis plusieurs années, Société Générale se 
mobilise en faveur de la transition énergétique.  
Lors de la COP 21 en 2015, la Banque a pris de 

nouveaux engagements en faveur du climat afin  
d’aligner ses financements dans la trajectoire de 

l’Agence internationale de l’énergie, pour une 
limitation à 2 degrés du réchauffement 

climatique. À la veille de la COP 22 de 2016, 
le Groupe a franchi un nouveau cap en 

annonçant l’arrêt des nouveaux financements  
de projets liés aux activités charbon partout 

dans le monde*. 

En parallèle, pionnier et leader dans  
le développement du programme Finance  

à Impact Positif** soutenu par les Nations Unies, 
visant à faciliter la transition vers une  

économie verte et solidaire, la Banque a lancé  
la première émission obligataire à impact 

positif pour un montant de 500 millions d’euros 
en 2015. Cette initiative réussie s’est renouvelée 

en 2016 avec une seconde émission  
du même montant.

* Cette décision prend effet au 1er janvier 2017.
** La « Finance à Impact Positif » est celle qui produit de manière vérifiable 

un impact positif sur l’un des trois piliers du développement durable 
– l’économie, la société ou l’environnement – tout en s’assurant  

que les impacts négatifs potentiels ont été identifiés  
et correctement gérés de manière efficace.

600 000

1 Md €

C L I E N T S  P R O F E S S I O N N E L S  S O N T 
A C C O M P A G N É S  P A R  L A  B A N Q U E 

D E  D É T A I L  E N  F R A N C E

D E  C R É D I T S 
A U X  P R O F E S S I O N N E L S , 

D O N T  P R È S  D E  4 0 %  C O N S A C R É S  
À  L A  C R É A T I O N  D ’ E N T R E P R I S E S

DE NOUVEAUX PROJETS 
D’ENVERGURE EN ASIE-PACIFIQUE 

La solide expertise de Société Générale  
dans le financement d’opérations  

liées aux énergies renouvelables s’est  
à nouveau illustrée en 2016 avec  

le lancement de projets d’envergure.  
Parmi eux, la centrale hydroélectrique  

d’Hasang en Indonésie, ou encore  
le parc solaire de Royalla et le parc éolien  

d’Hornsdale (phase 2) en Australie. 

LE FINANCEMENT 
DE LA CROISSANCE VERTE

AU CŒUR DE 
L’ÉCONOMIE RÉELLE 

UN ACCOMPAGNEMENT SOUTENU  
DES PROJETS ÉOLIENS EN EUROPE

E n co u r a g é e  p a r  l e  s u ccè s  d e  
s e s  i n v e s t i s s e m e n t s  d a n s  d e s  p ro j e t s  
m a j e u r s  d ’ i n f r a s t r u c t u r e s  é o l i e n n e s ,  
S o c i é t é  G é n é r a l e  p e r s i s t e  e t  s i g n e  e n 

a cce n t u a n t  s a  p o l i t i q u e  d a n s  ce  d o m a i n e . 
E l l e  p a r t i c i p e  a c t i v e m e n t  a u x  o p é r a t i o n s 
d e  f i n a n ce m e n t  p e r m e t t a n t  l ’ i n s t a l l a t i o n 

d ’é o l i e n n e s  o f f s h o r e  e n  Eu r o p e .

DES ENGAGEMENTS 
PÉRENNES POUR 

LE CLIMAT

AUX CÔTÉS DES  
ENTREPRENEURS AFRICAINS

S o c i é t é  G é n é r a l e  a  s o u s c r i t  e n  j a nv i e r  2 0 1 7 
a u  Fo n d s  f r a n co -a f r i c a i n ,  u n  fo n d s  d e  c a p i t a l 

i n v e s t i s s e m e n t  «  t r a n s f ro n t a l i e r  »  l a n cé  p a r 
B p i f r a n ce  e t  A f r i c I n v e s t  q u i  c i b l e  e n  p r i o r i t é 

l e s  PM E a f r i c a i n e s  e t  f r a n ç a i s e s  à  fo r t 
p o t e n t i e l  d e  c ro i s s a n ce ,  ay a n t  d e s  p ro j e t s  
d e  d é v e l o p p e m e n t  s u r  l e s  d e u x  co n t i n e n t s . 

E n  p l u s  d ’ u n  s o u t i e n  f i n a n c i e r, 
ce s  PM E b é n é f i c i e ro n t  d ’ u n  r é e l 

a cco m p a g n e m e n t  q u i  l e u r  p e r m e t t r a 
d ’a ccé d e r  à  d e  n o u v e a u x  m a r c h é s  o u 
d e  t i s s e r  d e s  p a r t e n a r i a t s  p e r t i n e n t s .

ENGAGÉE AUPRÈS DES  
PROFESSIONNELS, ARTISANS,  

COMMERÇANTS DE LA SPHÈRE RÉELLE
S o c i é t é  G é n é r a l e  s ’ e s t  a s s o c i é e  e n  Fr a n c e  

à  B u l b  i n  To w n ,  p l a t e fo r m e  d e  f i n a n c e m e n t 
p a r t i c i p a t i f ,  a v e c  l a  v o l o n t é  co m m u n e  d e 

f a v o r i s e r  l ’ é m e r g e n c e  d e  n o u v e a u x  p r o j e t s , 
d ’a cco m p a g n e r  l ’ i n n o v a t i o n  e t  l ’ é co n o m i e 
l o c a l e .  D e s  c h a l l e n g e s  p o u r  s o u t e n i r  d e s 
p r o j e t s  d e  d o n  co n t r e  d o n ,  «  p r è s  d e  c h e z 

s o i  » ,  o n t  é t é  l a n c é s  a f i n  d ’e n co u r a g e r  
e t  d é v e l o p p e r  l ’ e n t r e p r e n e u r i a t  e n  r é g i o n .

L’offre « Société Générale Entrepreneurs » 
regroupe, pour les clients PME/ETI, les 

expertises de la banque de détail, de la banque 
privée, et de la banque de financement  

et d’investissement.

« Nous avons voulu être au plus proche  
des chefs d’entreprise et de leurs besoins,  

en leur apportant de la réactivité,  
du professionnalisme, des solutions souples 

ainsi que des délais de décision courts », 
souligne Laurent Goutard, Directeur  

de la Banque de détail Société Générale en 
France. Partenaire privilégiée également  

des clients professionnels, Société Générale 
répond à l’évolution de leurs attentes en  

créant une centaine d’espaces PRO animés  
par des conseillers dédiés. En outre,  

625 Espaces Libre-Service avec des horaires 
élargis seront installés à leur intention. 

Objectifs : leur apporter plus d’expertise,  
plus de proximité, plus d’autonomie.“ Nos choix écologiques  

nous permettent de faire face  
à la compétition internationale  

qui est pourtant virulente. ”
E M M A N U E L  D R U O N 

Prés ident de Pocheco, 
PME accompagnée par Soc iété Généra le, 

ayant vocat ion à met t re en p lace une so lu t ion  
«  éco lonomique »,  économique et  éco log ique.

EXPERTISE  
ET PROXIMITÉ  

AU SERVICE  
DES ENTREPRISES

R É A L I S AT I O N S  2 016 -2 017R É A L I S AT I O N S  2 016 -2 017
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Y V E S  E O N N E T 
Co-fondateur de TagPay

B E R N A R D O  
S A N C H E Z  I N C E R A 
Directeur généra l  dé légué  

de Soc iété Généra le

28

V I R G I N I E  B R U N E L 
Directr ice généra le  

du groupe Nasse Demeco

L’EXPÉRIENCE CLIENT  
                  EN CONTINU 

P O I N T S  D E  V U E

  INNOVER ET ENRICHIR



u’est-ce que la  
révolution digitale 

change dans la relation entre  
la banque et ses clients ?

Dans notre activité comme dans tous 
les autres pans de la société, les 
consommateurs attendent de la mobi-
lité, du temps réel, de la sécurité, du 
conseil personnalisé… Le digital per-
met de mieux comprendre ces besoins 
et d’y répondre. Malgré les appa-
rences, le digital « augmente » donc  
la relation avec nos clients, i l nous 

rapproche et intensifie la relation que 
nous avons avec eux. En 2016, avec 
plus de 900 millions de contacts, le 
digital est devenu le principal point 
d’entrée en relation de nos clients avec 
la banque. De nos agences aux 
réseaux sociaux, nous nous adaptons 
donc à leur liberté d’entrer en contact 
avec nous quand et comme ils le sou-
haitent, en personnalisant ce lien. Nous 
travaillons à réinventer et enrichir en 
permanence la relation de proximité 
avec nos clients, en alliant le meilleur 
du digital et de l’humain.

Pour des opérations simples du quoti-
dien, nos clients nous demandent plus 
d’autonomie. Nous étendons notre 
gamme de services pour répondre à 
cette attente. Avec l’Appli notamment, 
vous pouvez désormais modifier direc-
tement et à tout moment le plafond de 
votre car te bancaire. Un système 

Q

d’alertes personnalisées vous permet 
d’être prévenu d’opérations ou d’évé-
nements à venir. Vous gérez en toute 
autonomie et de manière quasi immé-
diate. Grâce à l’agrégateur de comptes 
proposé par Société Générale et Crédit 
du Nord, vous avez désormais une vue 
d’ensemble sur tous vos comptes sur 
un seul écran. Et vous pouvez, de 
façon totalement dématérialisée et 
sécurisée, ouvrir un livret d’épargne ou 
contracter une assurance. Le digital 
rend la banque plus simple et plus effi-
cace. Boursorama, banque 100 % en 
ligne, profite pleinement de cette évo-
lution avec une conquête clients très 
dynamique en 2016 : elle a franchi le 
seuil du million de clients début 2017, 
et l’objectif est de dépasser 2 millions 
d’ici à 2020.

Dans ce contexte,  
à quoi ressemblera l’agence  
de demain ?

Nous sommes convaincus du rôle 
essentiel qu’elle conservera, mais nous 
la faisons évoluer en profondeur pour 
l’adapter, elle aussi, aux nouveaux 
comportements des clients. Chaque 
année nous rénovons 10 % de nos 
agences pour les faire évoluer au 
même rythme que les attentes de nos 
clients.

D’ici à 2020, 550 agences supplémen-
taires seront équipées d’espaces 
libre-service avec des fonctionnalités 
personnalisées selon les clients pour 
qu’ils y fassent des opérations cou-
rantes, à leur guise, même quand 
l’agence est fermée. En parallèle, nous 
élevons le niveau d’expertise de nos 
collaborateurs : nos clients viennent 
moins nous voir en agence mais, lors-
qu’ils le font, le plus souvent, c’est à un 
moment clé de leur vie – entrée dans la 
vie active, création d’une activité, projet 
immobilier… Ils attendent alors des 
conseils d’experts. 

À l’heure où toutes les interactions cou-
rantes avec la banque passent par le 
digital, nous devons à la fois proposer 
la meilleure expérience client sur nos 

applications mobiles, et transformer 
nos réseaux d’agences pour en faire 
des pôles d’expertise à la hauteur des 
attentes de conseil de nos clients. 
Nous al lons investir, d’ici à 2020, 
1,5 milliard d’euros dans le digital et 
l’informatique, et 150 millions d’euros 
en formation pour accompagner nos 
équipes dans la mutation de leurs 
métiers.

Cette relation individuelle  
avec les clients peut-elle être  
le point de départ de nouveaux 
services ? 

Tout à fait. Et le digital là aussi peut 
nous y aider. Grâce au data marketing 

B E R N A R D O  
S A N C H E Z  I N C E R A  
D I R E C T E U R  G É N É R A L  D É L É G U É

“

”

                AUGMENTER  
           EN PERMANENCE  
     LA RELATION DE  
            PROXIMITÉ AVEC
          NOS CLIENTS

Le digital “augmente”  
la relation avec  

nos clients, il nous 
rapproche et intensifie  

la relation que nous  
avons avec eux.

P O I NT S  D E  V U E
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        “ NOUS AVONS
            REPENSÉ NOTRE
   MÉTIER À PARTIR
             DU DIGITAL ”

par exemple, nous avons les moyens 
d’une conna issance encore p lus 
approfondie de nos clients pour les 
contacter avec des motifs pertinents et 
leur proposer des offres et services 
personnalisés au bon moment. En 
même temps que nous inventons pour 
eux de nouveaux ser v ices, nous 
devons leur garantir la base du service 
bancaire : la sécurité de leurs transac-
tions. En la matière, nous leur avons 
proposé une innovation très différen-
ciante cette année avec la carte à code 
crypto dynamique. C’est une première 
en France. 

Plus largement, en nous confiant leur 
argent, nos clients nous reconnaissent 
comme un tiers de confiance. Nous 
avons une relation particulière avec  
eux et sommes donc légitimes pour 
leur proposer un univers de services 
é largi à d’autres aspects de leur  
vie quotidienne ou de leur activité  
professionnelle, en nous associant 
éventuellement avec des partenaires. 
Nous réfléchissons aussi aux nouveaux 
services qui naîtront du passage de 
l’économie de la possession à l’écono-
mie de l’usage, par exemple dans le 
domaine automobile, où notre filiale 
spécialisée ALD devient un opérateur 
de solutions de mobilité sur un marché 
qui sera de plus en plus celui du par-
tage. Autre exemple : en partenariat 
avec la startup Base 10, qui a déve-
loppé une appl ication de par tage 
d’espaces de travail, nous avons ouvert 

à tous – clients ou non – les agences 
Société Générale du Sud-Ouest de la 
France : si vous êtes en déplacement à 
Bordeaux ou Limoges, vous réservez 
en quelques clics votre espace de 
coworking et vous êtes comme chez 
vous. 

En somme, dans un monde où les 
comportements sociaux et sociétaux 
sont en profonde mutation, nous 
sommes nous-mêmes en train de 
repenser nos métiers et nos interac-
tions avec nos clients. Ces évolutions 
s’observent également à l’international. 
En Afrique par exemple, le développe-
ment du mobile change radicalement 
notre façon de proposer l’accès au  
service bancaire.

Comment réinventer  
en continu l’univers bancaire  
de vos clients ?

Le fil conducteur, c’est le collaboratif. 
Avec nos clients, d’abord, quand nous 
les associons aujourd’hui au design des 
nouvelles versions de nos applications 
mobi les, et quand nous créerons 
demain avec eux un écosystème de ser-
v ices à pa r t i r  de l eu r  s i tuat ion 
personnelle. Au sein de la banque, 
ensuite, car innover au service de nos 
clients est un processus collectif. L’inno-
vation est bien sûr une question de 
technologie, et nous avons chez nous 
de nombreux talents pour développer 
les services que souhaitent nos clients, 
mais l’enjeu est beaucoup plus large : il 
est de susciter un état d’esprit qui incite 
à explorer, à expérimenter, à nourrir en 
permanence notre esprit pionnier !

Un état d’esprit  
qui incite à explorer,  

à expérimenter,  
à nourrir en  

permanence notre  
esprit pionnier ! 

e digital est un nouveau monde, 
une nouvelle économie à créer. 

Pour les entreprises, le risque à terme, si 
elles ne prennent pas ce virage, est soit 
de disparaître, soit de devenir totalement 
dépendantes d’un pur acteur du Web. 

C’est pour ne pas courir ce risque que 
nous avons pr is les devants chez 
Demeco. Longtemps, dans notre sec-
teur, le déploiement du déménagement 
online n’a pas été considéré comme 
stratégique, la priorité restant la pro-
priété des moyens de production, les 
hommes et l’exploitation en propre. 
Puis on a vu émerger des acteurs du 
Web qui, sans matériel ni équipe de 
déménagement, ont réussi à capter 
une part de marché non négligeable, 
en se concentrant sur le commercial  
et en sous-traitant l’exécution des 
contrats. En tant que leader de notre 
secteur, nous nous devions d’antici-
per le bouleversement que le digital 
entraîne dans les relations avec nos 
clients, et de nous engager avant les 
autres dans cette transformation.

Nous avons commencé par regarder 
les pratiques d’autres secteurs comme 
l’hôtellerie et le monde du voyage, qui 

L

V I R G I N I E  B R U N E L
D I R E C T R I C E  G É N É R A L E  D U  G R O U P E  
N A S S E  D E M E C O 

 
Même dans un secteur réputé traditionnel, le digital  
peut renouveler en profondeur le service proposé aux 
clients et le modèle de développement de l’entreprise. 
Illustration avec Demeco, leader du déménagement  
en France, qui a lancé la plateforme online Emoovz, une 
place de marché ouverte à tous les acteurs du secteur. 

P O I NT S  D E  V U E

C’est tout notre 
secteur qui est 

en train de changer 
d’époque avec 

le digital !
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près avoir travail lé dans le  
monde de la monétique, j’ai 

fondé TagPay il y a une dizaine d’années 
avec un associé qui venait du monde des 
télécoms. Nous avions l’intuition, bien 
avant la généralisation des smartphones, 
que le téléphone mobile serait une tech-
nologie de rupture susceptible de 
transformer le monde de la banque. En 
partant d’un angle très technologique qui 
consistait d’abord à répondre aux exi-
gences essentielles de sécurité des 
transactions, nous avons développé pro-
gressivement un système complet de 
banque digitale mobile. Aujourd’hui, Tag-
Pay emploie une vingtaine de salariés et 
propose à ses clients du secteur bancaire 
une plateforme virtuelle qui permet, via le 
cloud, d’offrir une large gamme de ser-
vices, du transfert d’argent au paiement 
de proximité en passant par le règlement 
de factures. 

Société Générale a été notre premier grand 
client, avant de devenir plus récemment 
notre partenaire en entrant au capital de 
TagPay. En faisant confiance parmi les 

premiers à notre technologie, Société 
Générale nous a apporté une crédibilité 
essentielle dans notre parcours de crois-
sance. Une structure comme la nôtre, pour 
vivre et se développer, a besoin d’être 
chaperonnée par des acteurs établis qui 
ont la vision, le dynamisme et l’ouverture 
pour comprendre et adopter nos innova-
tions. La rencontre avec Société Générale 
montrait que notre idée correspondait 
effectivement aux niveaux de performance 

A

Y V E S  E O N N E T
C O - F O N D AT E U R  D E  TA G PAY

 
La fintech TagPay a cru avant les autres à l’essor  
de la banque mobile en Afrique. Avec Société Générale, 
client historique et partenaire, elle a développé  
une plateforme ouverte et adaptable qui rend les services 
bancaires accessibles à des populations exclues  
des réseaux traditionnels.

attendus par un grand groupe comme eux. 
Elle a été décisive pour nous.

L’AFRIQUE,  
LABORATOIRE GÉANT
Notre collaboration avec Société Générale 
est principalement liée à l’Afrique, qui est 
un laboratoire géant pour la banque digi-
tale mobile. C’est là que l’aventure TagPay 
a décollé. L’immense majorité de la popu-
lation du continent à un téléphone mobile, 

P O I NT S  D E  V U E

En faisant confiance parmi 
les premiers à notre technologie,
Société Générale nous a apporté 
une crédibilité essentielle dans 
notre parcours de croissance.

            “ LE MOBILE EST  
   L’AVENIR DE LA BANQUE  
         EN AFRIQUE ”étaient déjà très avancés dans ce 

domaine. Nous avons embauché un 
jeune directeur digital qui venait du 
Web et qui nous a aidés à penser autre-
ment. Il nous a convaincus d’aller vers 
l’option la plus en rupture par rapport 
aux pratiques habituelles du secteur : 
créer une place de marché. Ainsi est né 
le site Emoovz. Le client y trouve bien 
sûr nos offres, qui s’appuient sur la 
force de notre réseau, mais aussi celles 
de tous les acteurs à même de 
répondre à ses besoins. Il compare les 
prix en toute transparence, consulte les 
notes attribuées aux déménageurs et 
réserve directement en ligne. Le sys-
tème permet aussi aux professionnels 
d’ajuster leurs prix à la journée. 

En somme, nous avons repensé le 
métier en partant du client et en le met-
tant au centre du dispositif. Aujourd’hui 
encore, l’équipe qui gère Emoovz.com 
est très concentrée sur les retours uti-
l isateurs pour améliorer en continu 
l’expérience client sur le site. Sur le 
même principe, nous réfléchissons au 
développement d’un service Web dédié 

à la clientèle des entreprises et des ins-
titutions, qui représente près de la 
moitié de notre activité. Les outils du 
digital ouvrent également de nouvelles 
perspectives pour développer la pro-
ductivité de notre secteur dans son 
ensemble : en couplant Emoovz avec 
les logiciels de planification conçus 
pour nos métiers – les ERP (Enterprise 
Resource Planning), on peut aider les 
professionnels à optimiser le remplis-
sage de leurs camions en évitant 
notamment les retours à vide. C’est 
tout notre secteur qui est en train de 
changer d’époque avec le digital !

Nous avons repensé  
le métier en partant  

du client et en  
le mettant au centre  

du dispositif.
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Jam est un chatbot, un petit robot intelligent  
avec lequel les jeunes discutent dans Messenger  
– l’application de messagerie de Facebook – pour 
découvrir des bons plans, au gré de leurs envies. 
Objectif : les accompagner dans tout ce qui va les 
rendre plus heureux.

Marjolaine Grondin, co-fondatrice de Jam, partage  
ce qui l’anime : « L’esprit d’entreprendre, pour moi, 
c’est privilégier la liberté, la créativité, l’envie de se 
dépasser et de créer quelque chose de nouveau.  
On parle souvent de l’entrepreneur, et moins  
de l’équipe qu’il y a derrière. Pourtant l’entrepreneur 
n’est pas l’expert mais bien le chef d’orchestre.  
Et un chef d’orchestre ne peut fonctionner qu’avec  
une équipe qui joue ! ». Après deux ans d’existence,  
le chatbot compte plus de 100 000 utilisateurs. 
L’objectif de Marjolaine et son équipe est d’aller le 
plus loin possible en termes de profondeur des sujets 
que Jam peut traiter, de nombre d’utilisateurs et de 
zones géographiques, pour en faire le meilleur produit 
lifestyle des jeunes. « Pour moi, le rôle d’une banque, 
quand on est entrepreneur, c’est de comprendre qu’on 
a un potentiel et de pouvoir répondre de façon agile. »

Société Générale s’est associée à Jam pour mieux 
comprendre les Millennials. Via ce chatbot, elle leur 
apporte des réponses et conseils sur des questions 
qui les concernent, telles que le financement de leurs 
études et leurs projets, les solutions de paiement 
adaptées à leurs besoins, la préparation d’un départ  
à l’étranger, etc.

M A R J O L A I N E  
G R O N D I N
CO-FONDATRICE DE JAM

É C L A I R A G E

et pas de compte en banque : sans passer par les technolo-
gies installées des pays déjà bancarisés, nous pouvions 
proposer une voie d’accès directe à la banque du futur, sur la 
base d’une technologie de dernière génération, en temps réel, 
simple à utiliser et totalement sécurisée. Société Générale, qui 
est très présente sur le continent, a parfaitement saisi ce chan-
gement fondamental. Nous l’avons accompagnée ainsi dans 
le déploiement des premiers services bancaires sur mobile 
proposés par sa filiale Manko au Sénégal, et aujourd’hui dans 
le lancement de YUP, qui marque une nouvelle étape dans sa 
stratégie de banque digitale panafricaine (lire page 37). Le 
mobile offre l’opportunité de pouvoir s’adresser à d’immenses 
populations exclues jusqu’à présent des réseaux bancaires 
traditionnels. 

LA TECHNIQUE S’EFFACE AU PROFIT  
DES SERVICES
Dans le monde d’avant, où les systèmes sont lourds et com-
plexes, ce sont les infrastructures et les processus qui 
dominent. Dans le monde ouvert du mobile, où les coûts et 
les délais de développement des systèmes ont été considé-
rablement réduits, la technique s’efface au profit du cœur de 
métier de la banque, c’est-à-dire les services. L’outil que nous 
développons pour la banque et avec elle est totalement 
adaptable : sur la base de la même plateforme, ses équipes 
pourront imaginer demain des nouvelles fonctionnalités qui 
créeront de nouvelles sources de revenus et de nouveaux 
business models. Et dans cette architecture ouverte, il est 
essentiel de pouvoir s’interfacer avec des écosystèmes 
locaux, comme Société Générale est en train de le faire en 
s’alliant en Afrique avec des réseaux de commerçants qui 
vont distribuer ses services de banque mobile. Au fond, ce 
n’est plus la banque qui s’adapte à la technologie, mais l’in-
verse, et les perspectives sont immenses !

APPORTS MUTUELS
Société Générale a eu l’ouverture d’esprit d’accepter une 
solution qui ne venait pas d’elle, avec tous les efforts que cela 
impliquait pour l’intégrer dans l’organisation très structurée 
et encadrée d’une grande banque. Ils ont accepté de faire 
tomber certains dogmes. De notre côté, ils nous ont aidés à 
progresser sur la sécurité en nous mettant au niveau de leurs 
enjeux dans ce domaine. Aujourd’hui, nous bénéficions tous 
de nos efforts mutuels pour nous comprendre et avancer en 
partageant le même objectif. Nous avons dépassé le plus 
difficile, la phase de conviction. Nous sommes dans la phase 
de déploiement, et nous savons désormais comment innover 
ensemble.

LA STARTUP QUI FACILITE 
LA VIE DES JEUNES

TOUJOURS  
PLUS DE SÉCURITÉ

Banque leader du e-commerce en France,  
Société Générale a pour priorité de renforcer 

toujours plus la sécurité des paiements en ligne 
tout en facilitant le quotidien de ses clients. 

Dernière innovation en date, une carte nouvelle 
génération dotée d’un cryptogramme visuel 

dynamique. Société Générale est la première 
banque en France et l’une des premières au 

niveau mondial à proposer cette carte 
révolutionnaire à ses clients particuliers.  

Ceux-ci en ont fait un succès puisqu’en à peine  
3 mois, ils sont 50 000 à l’avoir adoptée.

UNE CARTE  
NOUVELLE 

GÉNÉRATION

“ Le blockchain représente  
beaucoup d’opportunités  

que nous sommes en train  
d’expérimenter, seuls ou au sein 

de consortiums mondiaux. ”
 

F R A N Ç O I S E  
M E R C A D A L - D E L A S A L L E S 

Directr ice des Ressources  
et  de l ’ Innovat ion du Groupe

DES SOLUTIONS INNOVANTES  
CONTRE LA CYBERCRIMINALITÉ

«  Le s  c y b e r c r i m i n e l s  é vo l u a n t  t o u t  l e  t e m p s , 
o n  e s t  o b l i g é s  d ’ i n n ov e r  à  l a  fo i s  s u r  
l a  p ro t e c t i o n  e t  s u r  n o t r e  c a p a c i t é  d e 

r é a c t i o n .  O n  i n v e s t i t  d a n s  d e s  s y s t è m e s  
d e  r é a c t i o n  t e l s  q u e  l e  b i g  d a t a .  O n  a g r è g e  

u n  e n s e m b l e  d e  d o n n é e s  p o u r  d é t e c t e r  
s i  u n e  co n n e x i o n  c l i e n t  e s t  n o r m a l e 

o u  n o n .  O n  a n a l y s e  a c t u e l l e m e n t  6 0  m i l l i o n s 
d ’é v é n e m e n t s  p a r  j o u r.  D a n s  l e s  a n n é e s 
f u t u r e s ,  o n  e n  é t u d i e r a  p e u t- ê t r e  1 0 0  o u 

1 8 0  m i l l i o n s .  N o t r e  d i s p o s i t i f  h u m a i n  n e  v a 
p a s  s u f f i r e ,  i l  f a u t  q u ’o n  i n v e s t i s s e  d a n s 
l ’ i n t e l l i g e n ce  a r t i f i c i e l l e  e t  d o n c  d a n s  l e 

m a c h i n e  l e a r n i n g  p o u r  r é a g i r  e n co r e  p l u s  v i t e 
e t  d é t e c t e r  d e  n o u v e l l e s  f r a u d e s .  » 

V I N CE NT B O U Ë TE L  
Responsable de la sécurité SI  

pour la Banque de détail en France

R É A L I S AT I O N S  2 016 -2 017

DES TRANSACTIONS SOUS HAUTE 
PROTECTION POUR LES CLIENTS 
DE KOMERČNÍ BANKA 
Afin de garantir à ses clients une totale sécurité 
pour leurs opérations via Internet ou leur 
téléphone mobile, Komerč ní Banka, filiale 
tchèque de Société Générale, a initié  
un partenariat innovant avec IBM, avec  
à la clé une solution de sécurité  
Trusteer Rapport offerte à 100 000 de ses  
clients. Sa capacité de neutralisation des virus 
est telle que le nombre de connexions depuis 
des ordinateurs infectés a diminué depuis 
d’environ 95 %.

37 SOCIETE GENERALE 2016-201736INNOVER ET ENRICHIR L’EXPÉRIENCE CLIENT EN CONTINU



Ce « laboratoire d’idées », qui sert 
d’incubateur pour des initiatives innovantes 

imaginées par les équipes de nos filiales 
africaines ou par les startups locales, déploie 
aujourd’hui, entre autres, 3 projets issus d’un 

hackathon qui s’était déroulé il y a un an :  
une application mobile gestionnaire de file 
d’attente en agences au Ghana, une borne 

digitale pour précommander des opérations 
de caisse au Sénégal, et un système de prise 
en charge des clients avec des tablettes dans 

les agences au Burkina Faso.

LA DYNAMIQUE 
AFRICAINE

SOCIÉTÉ GÉNÉRALE BURKINA FASO 
AU PLUS PRÈS DE SES CLIENTS

E n  p l u s  d e  s o n  p ro j e t  d ’a g e n ce  d i g i t a l e 
i n c u b é  p a r  l e  L a b ,  l a  B a n q u e  i n n ov e  p o u r 
s e  r a p p ro c h e r  d e  s e s  c l i e n t s  s u r  t o u t  l e 

t e r r i t o i r e  b u r k i n a b é .  E n  2 0 1 6 ,  S G B F  a  d é p l oy é 
e n  p rov i n ce  d e s  d i s t r i b u t e u r s  a u t o m a t i q u e s 
d e  b i l l e t s  s o l a i r e s ,  p r i n c i p a l e m e n t  d a n s  l e s 

zo n e s  s u j e t t e s  à  d e  f r é q u e n t e s  co u p u r e s 
d ’é l e c t r i c i t é ,  p e r m e t t a n t  d e s  r e t r a i t s 

d ’e s p è ce s  24 h / 24 ,  a i n s i  q u e  d e s  a g e n ce s 
m o b i l e s  p ro p o s a n t  l e s  m ê m e s  s e r v i ce s  q u e 

d e s  a g e n ce s  c l a s s i q u e s  g r â ce  à  d e s  a n t e n n e s 
s a t e l l i t e s  d o n n a n t  u n  a ccè s  a u  s y s t è m e 

d ’ i n fo r m a t i o n  d e  l a  B a n q u e .

LAB INNOVATION, 
DÉJÀ 1  AN !

“ Nous avons décidé
de faire de l’Afrique

l’un des poumons
de notre croissance.”

A L E X A N D R E  M AY M AT 
Responsab le de la rég ion Af r ique 

chez Soc iété Généra le

YUP : DES SERVICES FINANCIERS 
ACCESSIBLES AU PLUS GRAND NOMBRE
En phase avec la dynamique africaine, avec 
ses faibles taux de bancarisation et la forte 
croissance de l’équipement mobile,  
Société Générale lance une solution de 
porte-monnaie électronique, YUP, qui  
proposera une gamme complète de  
services de type bancaire : retrait, dépôt  
et transfert d’argent, paiement de factures,  
achat de crédit téléphonique, etc. Combinant  
un accès via une application mobile avec un 
vaste réseau d’agents (boutiquiers, stations- 
services) équipés d’un terminal de paiement  
sans contact, cette offre a été lancée début 2017 
en Côte d’Ivoire et au Sénégal.

3,5 millions
D E  P E R S O N N E S ,  D O N T  1 5 0  0 0 0  E N T R E P R I S E S , 

S O N T  C L I E N T E S  D E  1  0 0 0  A G E N C E S  
D U  G R O U P E  S U R  L E  C O N T I N E N T  A F R I C A I N .

R É A L I S AT I O N S  2 016 -2 017

Anticipant les nouveaux usages numériques de  
ses clients, Société Générale leur propose depuis 
plusieurs années une offre de services à distance  

à forte valeur ajoutée. Son Appli, l’une des premières 
du secteur à avoir été lancée, bénéficie 

d’améliorations régulières. Parmi les nouveautés  
de 2016 figurent un service d’alertes personnalisées  

et un agrégateur de comptes très utile pour  
les 40 % de Français multibancarisés.  

Le digital est aujourd’hui devenu le principal point 
d’entrée des clients vers Société Générale.  

Reconnue « première banque sur canal mobile »*,  
elle est aussi la seule marque française à avoir  
été primée sur Twitter pour sa réponse en moins  

de 30 minutes sur @SG_etvous.

LE DIGITAL 
SIMPLIFIE LA BANQUE

L’ESSOR DES SOLUTIONS DE 
PAIEMENT RAPIDE ET SÉCURISÉ
Pa r m i  l e s  o u t i l s  d e s t i n é s  à  fa c i l i t e r  

l e  q u o t i d i e n  d e s  c l i e n t s ,  l e  p a i e m e n t 
r a p i d e  e t  s é c u r i s é  o cc u p e  u n e  p l a ce 
g r a n d i s s a n t e .  F i l i a l e  d u  G r o u p e  e n 

Po l o g n e ,  Eu r o b a n k  p r o p o s e  à  s e s  c l i e n t s 
u n e  s o l u t i o n  d e  p a i e m e n t  v i a  l e u r 

s m a r t p h o n e .  M ê m e c h o s e  e n  Fr a n ce  av e c 
Pay l i b  s a n s  co n t a c t ,  u n  s e r v i ce  d ’ u n e 

g r a n d e  s i m p l i c i t é  d ’ u t i l i s a t i o n .

LA BANQUE ENCORE 
PLUS SIMPLE GRÂCE 

À LA DÉMATÉRIALISATION
S o c i é t é  G é n é r a l e  m u l t i p l i e  l e s  i n i t i a t i v e s 

p o u r  ga r a n t i r  à  s e s  c l i e n t s  u n  a ccè s 
s i m p l i f i é ,  f l u i d e  e t  p e r m a n e n t  

à  l e u r s  o p é r a t i o n s  b a n c a i r e s  g r â ce  
à  l a  d i g i t a l i s a t i o n .  Q u e  ce  s o i t  e n  S e r b i e 
a v e c  l e  p r e m i e r  p r ê t  à  l a  co n s o m m a t i o n 

e n t i è r e m e n t  d i g i t a l ,  e n  R é p u b l i q u e  t c h è q u e 
av e c  u n e  a p p l i c a t i o n  d i s p o n i b l e  s u r  A p p l e 

Wa t c h  o u  e n co r e  e n  A l l e m a g n e  av e c  u n 
s e r v i ce  d é d i é  à  l a  m i s e  à  j o u r  s i m p l i f i é e  

d e  s e s  co o rd o n n é e s  b a n c a i r e s  s u r  s e s  s i t e s 
d e  v e n t e  e n  l i g n e  fa vo r i s ,  i l  e s t  p o s s i b l e 
d ’o b t e n i r  u n  c r é d i t  e n  q u e l q u e s  m i n u t e s  

à  d i s t a n ce  v i a  u n  a ccè s  m u l t i c a n a l .

FACILITER  
LA VIE DE NOS  

CLIENTS

“ La nouvelle version de notre  
site bancaire facilite la vie de  

nos clients en leur offrant   
une expérience digitale simple,  
sécurisée, rapide et complète,  

y compris en mobilité. ”
M A R I E  C H E V A L 

Directeur généra l  de Boursorama

LE BLOCKCHAIN INVENTE  
LE TRADING 100 % DIGITAL 
La Banque démontre une nouvelle  
fois sa capacité d’innovation via la mise  
en place, avec ses partenaires, d’une 
plateforme « Easy Trading Connect ».   
Ce premier service blockchain du secteur 
garantit au trading de matières premières  
un très haut niveau de sécurité et des gains 
en termes de coût et de rapidité.

*Étude réalisée par Colombus Consulting sur un panel de 18 banques de détail.

R É A L I S AT I O N S  2 016 -2 017
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C H A R L E S - É D O U A R D 
V I N C E N T

Fondateur de Lu lu dans ma rue 
et  d’Emmaüs Déf i

S É V E R I N  C A B A N N E S 
Directeur généra l  dé légué  

de Soc iété Généra le

40

A L I Z É E  L O Z A C ’ H M E U R 
Secréta i re généra le  

de MakeSense

P O I N T S  D E  V U E

INVENTER  
    UNE ENTRE PRISE

TOUJOURS PLUS OUVERTE  
       ET RESPON SABLE 



P O I NT S  D E  V U E

vec le digital,  
la transformation  

est devenue un enjeu majeur 
pour les entreprises.  
Quel sens lui donnez-vous ?

La nécessité de transformation dépasse 
la question du digital. L’enjeu est d’évo-
luer en accord avec le monde qui nous 
entoure, en nous adaptant non seule-
ment à son évolution technologique, 

mais aussi aux nouvelles attentes de 
nos clients, nos collaborateurs actuels 
et futurs, et de la société dans son 
ensemble. Etre plus créatifs, mettre 
davantage d’agilité dans nos organisa-
tions, pour être dans le bon tempo et 
contribuer à une transformation harmo-
nieuse du monde. Mettre davantage de 
sécurité dans nos processus, pour 
accéder à la demande légitime de nos 
parties prenantes. Et au-delà du respect 
des règles, agir pleinement en ban-
quiers responsables, en prenant en 
compte dans chacune de nos décisions 
l’intérêt à long terme de l’ensemble de 
nos parties prenantes. La transforma-
t ion dans laque l le nous sommes 
engagés est un défi qui renvoie à notre 
vocation profonde et réinterroge l’entre-
prise dans toutes ses dimensions. 

A

Comment créer ce mouvement 
au sein de l’entreprise ?

En renouvelant les modes de collabora-
tion et d’interaction, sur deux principes 
directeurs, l’ouverture et la confiance, 
afin de libérer le potentiel créatif des 
membres de la communauté humaine 
formée par l’entreprise. Nous voulons 
des organisations plus horizontales, 
moins verticales, remettre au centre  
l’autonomie, la créativité, la conscience 
du monde extérieur, ouvrir tous nos 
capteurs. C’est, en particulier, le sens de 
notre démarche d’innovation ouverte, 
qui vise à étendre notre surface de 
contact et d’interaction avec le monde 
qui nous entoure. Nous investissons 
dans des fonds de capital-risque dédiés 
aux entreprises innovantes. Nous iden-
tifions les startups qui peuvent apporter 
de la valeur à nos projets et nos métiers 
et collaborons avec elles. Nous sommes 
par tenaire de tiers-l ieux innovants 
dédiés au partage et à l’expérimenta-
tion. Toutes ces initiatives multiplient nos 
relations avec l’écosystème mondial de 
l’innovation. 

En parallèle, nous souhaitons favoriser 
en interne de nouvelles façons de déve-
lopper les projets, en petites équipes 
pluridisciplinaires, avec une unité de 
temps et de lieu. Les expertises sont 

réunies pour aborder dans toutes ses 
composantes la problématique du 
client, et pour la résoudre vite. C’est là 
que l’esprit d’entreprendre peut devenir 
une force d’entraînement pour notre 
Groupe. C’est dans cet esprit que nous 
avons créé notre nouveau technopôle 
des Dunes à l’est de Paris. C’est un  
lieu ouvert favorisant l’intelligence col-
lective, dont l’architecture horizontale et 
organique reflète notre vision des condi-
tions de l’innovation. 

Comment favoriser  
en même temps une culture  
de la responsabilité ?

D’abord, les nouvelles technologies  
vont permettre que des systèmes foi-
sonnants et innovants soient en même 

temps des systèmes sécurisés : grâce 
à l’intelligence artificielle, à l’automatisa-
tion, à l’industrialisation, les nouvelles 
infrastructures que nous sommes en 
train de construire garantiront la confor-
mité, la transparence et la sécurité de 
nos opérations. Simultanément, et c’est 
un autre grand chantier structurant de 
notre transformation, nous renforçons 
nos valeurs. Car en même temps que 
nous favorisons l’autonomie et l’initiative 
par de nouvelles organisations, nous 
souhaitons garder de la cohérence, 
donner un sens commun, fixer un cap 
collectif, afin que tous agissent dans le 
même esprit et avec des comporte-
ments communs, marques culturelles 
de l’entreprise.

S É V E R I N  C A B A N N E S 
D I R E C T E U R  G É N É R A L  D É L É G U É

“

”

              NOUS VOULONS
     ÊTRE UN ACTEUR,
           ENGAGÉ ET
               RESPONSABLE, 
      D’UN MONDE QUI SE
           TRANSFORME

Une entreprise qui  
reconnaît et valorise 

l’engagement individuel  
et collectif, en permettant  

au potentiel créatif de 
chacun de s’exprimer !

4e

année
consécutive

S O C I É T É  G É N É R A L E 
C E R T I F I É E  P O U R  S A 

P O L I T I Q U E  R E S S O U R C E S 
H U M A I N E S 
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a raison d’être de MakeSense, 
c’est de permettre à tout un 

chacun de s’engager pour répondre 
aux problèmes les plus urgents de la 
société comme l’éducation, la santé, 
l’environnement, l’alimentation... par 
l’innovation et l’entrepreneuriat. Nous 
sommes convaincus que chaque per-
sonne peut contribuer à résoudre des 
grandes thématiques d’aujourd’hui. 

MakeSense propose à tous les citoyens 
qui le souhaitent d’aider des entrepre-
neurs sociaux à créer et faire grandir 
leur entreprise. Sur notre plateforme, 
chacun peut découvrir en ligne des 
innovations sociales, collaborer avec 
des personnes engagées, poster ses 
idées, s’engager dans le vie réelle… 
Nous avons constitué ainsi une com-
munauté internationale de 30 000 
cont r ibu teu rs ,  qu i  es t  p résente 
aujourd’hui dans près de 130 villes du 
monde. Le métier de MakeSense est 
de donner à tous ces groupes de 
volontaires les outils dont ils ont besoin 
pour agir localement et mobiliser autour 
d’eux. 

DE L’ENTREPRENEURIAT 
SOCIAL AU MONDE 
DE L’ENTREPRISE
Transformer la façon dont on s’engage 
et on collabore par la création de com-
munautés ouvertes et horizontales : 
l’enjeu va au-delà de l’entrepreneuriat 

L

A L I Z É E  L O Z AC ’ H M E U R
S E C R É TA I R E  G É N É R A L E  D E  M A K E S E N S E

 
Communauté internationale d’innovateurs sociaux  
et de volontaires, MakeSense accélère l’ impact des 
entrepreneurs sociaux en les connectant avec toutes  
les personnes qui peuvent les aider à relever leurs défis. 
Une expertise que l’association propose aussi aux 
entreprises pour les accompagner dans l’émergence  
de nouvelles organisations de travail. 

P O I NT S  D E  V U E

Notre partenariat  
avec Société Générale  

est un bon exemple  
des interactions multiples  
entre nos deux univers.

           “ SUSCITER 
  DES COMMUNAUTÉS
      D’ENGAGEMENT ”

C’est le travail de fond que nous avons engagé depuis 
plusieurs années, en trois temps : en redéfinissant d’abord 
nos valeurs communes, en refondant ensuite notre modèle 
de management, pour traduire ces valeurs en pratiques, 
et en déployant à partir de 2017 notre programme Culture 
et Conduite. Son ambition, au-delà du respect le plus 
rigoureux des règles de conformité, est de renforcer nos 
exigences en matière d’éthique, et de faire en sorte que 
ces exigences soient comprises, partagées et appliquées 
par chacun.

Vous le voyez, nous donnons aujourd’hui un sens beau-
coup plus global et intégré à la notion de responsabilité, 
qu’il s’agisse de la responsabilité individuelle et collective 
dans la maîtrise des risques associés à nos métiers, ou 
de notre responsabilité de grande banque et de grande 
entreprise vis-à-vis de l’ensemble de notre environnement. 
Cela se traduit tout autant par l’attention que nous portons 
à nos clients, à nos collaborateurs, dans nos engage-
ments environnementaux en matière de financement, que 
par nos actions de mécénat culturel et solidaire, que porte 
notamment notre Fondation d’entreprise depuis dix ans. 
C’est un tout. Nous agissons en banque responsable face 
aux défis de son temps. Notre notation extra-financière, 
supérieure à la moyenne du secteur bancaire et figurant 
parmi le premier quartile des entreprises notées, confirme 
cet engagement. 

N’y a-t-il pas aussi un enjeu de confiance  
et d’attractivité ?

Il y a effectivement, après les crises que le système  
bancaire a traversées, un enjeu de réconciliation avec  
l’ensemble de nos parties prenantes. Toutes les transfor-
mations que je viens d’évoquer ont pour objectif commun 
de renforcer ce lien de confiance, cœur de notre modèle 
de banque relationnelle. De même, cette dynamique d’ou-
verture et de réaffirmation de notre identité positive vise à 
rendre l’entreprise aimable pour ses collaborateurs et pour 
tous ceux qui la rejoindront. Nous avons fait de l’engage-
ment l’une de nos valeurs communes. Notre ambition est 
que pour nos salariés, épanouissements professionnel et 
personnel se rejoignent, dans une entreprise qui reconnaît 
et valorise l’engagement individuel et collectif, en permet-
tant au potentiel créatif de chacun de s’exprimer !

É C L A I R A G E

QUAND L’INNOVATION 
DEVIENT LA NORME

Notre secteur d’activité, celui de la mobilité, est 
marqué par l’arrivée de nouveaux acteurs de haut 
niveau : Google, Apple et Uber, ainsi que de toute  
une série de startups. Face à ce nouveau défi, nous 
avons décidé de revoir notre approche de l’innovation. 
Toutes nos innovations sont guidées par une 
philosophie commune : donner un maximum 
d’autonomie aux équipes locales. Nous sommes  
en effet convaincus que, dans chaque pays où  
nous sommes implantés, les équipes locales sont  
les mieux placées pour avoir la connaissance du 
terrain et des clients.

En voici un exemple concret : notre communauté 
interne de l’innovation a estimé que nous devrions 
nous intéresser aux agents conversationnels, ou 
« chatbots », ces programmes informatiques qui 
dialoguent avec les clients directement dans leurs 
espaces en ligne, sur Facebook ou WhatsApp.  
Des membres de cette communauté en Inde, en 
Allemagne, en Pologne, en France et au Portugal  
ont développé ensemble un « chatbot ». Ils l’ont testé, 
ont demandé aux autres membres de la communauté 
de le tester à leur tour, puis l’ont soumis au Comité 
Innovation pour avis. Cette innovation fut une  
heureuse surprise pour le Comité exécutif d’ALD !

J O H N S A F F R E T T
DIRECTEUR DES RESSOURCES  
D’ALD AUTOMOTIVE
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social et s’applique aussi au monde 
des entreprises. Nous collaborons avec 
elles pour les aider à créer des dyna-
miques de communautés et des 
dispositifs d’engagement au sein de 
leurs organisations. Nous faisons émer-
ger ensemble de nouveaux modes  
de collaboration, nous créons des 
espaces ouverts où l’on peut penser  
et agir dif féremment, à travers des  
interactions nouvelles au sein de l’orga-
nisation. L’objectif est que tous les 
collaborateurs, à leur échelle, puissent 
avoir un impact sur un sujet stratégique 
de l’entreprise pour lequel ils ont un 
intérêt fort. Dès lors qu’il existe un 
espace où les gens peuvent s’exprimer, 
où on leur donne la possibilité d’agir sur 
leur environnement et de le changer, ils 
le font de façon positive. On crée ainsi 
de l’intelligence collective, et on rend 
les organisations plus performantes, 
innovantes et résilientes, car chacun 
est responsabilisé et outillé.

DISPOSITIF 
D’ENGAGEMENT
À partir de l’expérience de MakeSense, 
nous avons formalisé ce que nous 
appelons le dispositif d’engagement, 
c’est-à-dire les piliers sur lesquels doit 
s’appuyer une communauté pour 
qu’elle fonctionne : une identité et un 
sentiment d’appartenance qui per-
mettent de recruter les bons membres ; 
des outils de connexion et d’échange 
entre les membres (en l igne, mais  
aussi hors ligne), avec des lieux, des 
moments et des événements où se 
tissent ces interactions dans la vie 
réelle ; une mission commune et des 
actions clairement identifiées pour y 
répondre ; enfin, la valorisation, pour 
que les participants se sentent recon-
nus dans leur engagement, apprennent 
en permanence et donnent envie à leur 
tour à d’autres de s’engager.

Dans toute cette démarche, l’engage-
ment est très lié à l’action, sinon il a 
peu de valeur. Il ne s’agit pas seulement 
de faire remonter des problématiques, 
mais de trouver des solutions : se 
demander quel est le premier petit pas 

que l’on peut faire pour impacter le 
sujet en question, et passer à l’action. 
Cela peut être un impact sur un projet 
ou une organisation tout entière quand 
il s’agit d’une entreprise, ou sur sa ville 
et sur le monde quand il s’agit de défis 
sociétaux et environnementaux.

INTERACTIONS MULTIPLES 
AVEC SOCIÉTÉ GÉNÉRALE
Not re  pa r tena r i a t  avec  Soc ié té  
Générale est un bon exemple des  
interactions multiples entre nos deux 
univers. Nous avons aidé l’entreprise à 
concevoir et mettre en œuvre l’anima-
tion de son espace dédié à l’innovation 
sur son nouveau site Les Dunes en 
France. Nous l’accompagnons dans sa 
démarche « d’intraprenariat », pour 
accé lé re r  ce r ta ins  p ro je ts  :  pa r 
exemple, pour faire émerger de nou-
velles offres de finance responsable à 
destination des jeunes, ou pour réflé-
chir avec les équipes des ressources 
humaines sur des modes d’organisa-
tion plus flexibles et horizontaux. Nous 
accueillons des groupes de travail – ce 
que nous appelons des learning expe-
d i t ions – dans notre espace de 
coworking dédié à l’innovation sociale, 
pour que les collaborateurs rencontrent 
des gens d’hor izons dif férents en 
venant chez nous. Nos propres équipes 
vont aussi aux Dunes pour des sémi-
naires ou des réunions, et certains des 
entrepreneurs soc iaux que nous 
accompagnons s’installent là-bas pen-
dant plusieurs mois pour développer 
leurs projets. Nous sommes vraiment 
dans l’esprit d’entreprendre partagé, 
autour des mêmes valeurs d’engage-
ment collectif.

Nous faisons émerger 
ensemble de nouveaux  

modes de collaboration,  
nous créons des espaces 

ouverts où l’on peut penser 
et agir différemment.

Avec Lulu dans ma rue, 
on voulait ré-enchanter 
le secteur des services 

à la personne. Et ça marche !

             “ QUAND
             L’INNOVATION 
FAIT PROGRESSER 
         LA SOLIDARITÉ ”

uand j’étais enfant, je ne com-
prenais pas pourquoi il y avait 

des sans-abris dans la rue. » La fibre de 
l’entrepreneuriat social couve depuis 
toujours chez Charles-Édouard Vincent. 
À 33 ans, il décide de s’y consacrer 
pleinement. Diplômé de Polytechnique, 
des Ponts et Chaussées et de l’univer-
sité de Stanford en Cali fornie, i l a 
d’abord fait carrière dans le monde des 
nouvelles technologies, chez Netscape, 
puis chez l’éditeur de logiciels SAP. 

Une rencontre avec Martin Hirsch, alors 
président de l’association solidaire 
Emmaüs France, le convainc de s’en-
gager pour lutter contre l’exclusion 
sociale. En 2007, il crée Emmaüs Défi 
afin de « permettre à des personnes à 
la rue de se remettre debout grâce à 
l’emploi ». Avec l’appui de grandes 
entreprises, dont Société Générale via 
sa Fondation Solidarité, il développe 
une activité de bric-à-brac et réhabilite 
l’ancien marché Riquet à Paris, qui 
devient le plus grand magasin Emmaüs 
de la capitale française. 

INNOVER POUR MIEUX 
INSÉRER
« La société a changé, les formes de 
précarité aussi, explique-t-il. Les dispo-
siti fs d’inser tion habituels ne sont  
pas conçus pour tenir compte des 
immenses difficultés que rencontrent 
les plus grands exclus. » Pour les aider 
à reprendre peu à peu confiance en 
retrouvant des repères de travail à leur 

Q

C H A R L E S - É D O UA R D  V I N C E N T 
F O N D AT E U R  D E  L U L U  D A N S  M A  R U E
E T  D ’ E M M A Ü S  D É F I

 
Entrepreneur social créatif, Charles-Édouard Vincent 
développe des solutions innovantes d’insertion par 
l’activité économique. Sa conviction : « Notre société ira 
mieux si on remet de l’humain dans notre quotidien ». 

P O I NT S  D E  V U E

«
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rythme, il invente chez Emmaüs Défi le 
dispositif « premières heures » : d’abord 
quatre heures de travail par semaine, 
puis huit, puis douze, jusqu’à arriver à 
un contrat d’insertion de 26 heures. Sur 
dix personnes intégrant le dispositif, 
huit arr ivent au bout du parcours, 
généra lement en que lques mois. 
Emmaüs Défi leur apporte un accom-
pagnement personnalisé, qui conjugue 
insertion par le travail, logement, santé 
et accès aux nouvelles technologies. 
L’association emploie aujourd’hui près 
de 200 personnes, dont 150 anciens 
sans-abris et 50 salariés en insertion. 
La Fondation Société Générale l’ac-
compagne à nouveau depuis 2015 
dans son projet de développement 
« Emmaüs Défi 2017 ». 

BELLES HISTOIRES 
AU QUOTIDIEN
« Emmaüs Défi offre un nouveau souffle 
aux grands exclus, mais il fallait aller 
plus loin. » En 2014, Charles-Édouard 
Vincent entreprend de nouveau et crée 
Lulu dans ma rue, un concept inédit de 
conciergeries de quartier. « Dans un 
monde où tout est à portée de clic, 
paradoxalement, nous ne savons pas 
vers qu i nous tourner pour f ixer  
une tringle à rideaux, aller chercher un 
col is ou faire des petits travaux. »  

En proposant ces services de proxi-
mité, Lulu dans ma rue améliore la 
qualité de vie des citadins tout en 
créant de l’activité économique pour 
tous : personnes issues des dispositifs 
d’insertion, chômeurs de courte et de 
longue durée, salariés en quête d’un 
complément d’activité… Un premier 
kiosque, dans le quartier du Marais à 
Paris, rencontre un succès immédiat 
auprès des habitants, un deuxième 
dans le 17e arrondissement suscite  
le même enthousiasme depuis début 
janvier, et quatre autres kiosques vont 
ouvrir dans les 14e, 15e, 18e et 20e 
arrondissements, sans oublier la Lulu 
mobile ! « Avec Lulu dans ma rue, on 
voulait ré-enchanter le secteur des ser-
vices à la personne. Et ça marche ! 
Nous avons plein de belles histoires au 
quotidien, le lien entre les Lulus et les 

habitants du quartier est très fort. »  
Lulu dans ma rue compte aujourd’hui 
130 Lulus, qui ont déjà traité plus de 
25 000 demandes de services dans 
tout Paris. 

COLLABORATION 
MULTIFORME
« Société Générale nous aide et nous 
accompagne à la fois opérationnelle-
ment avec la création de nos kiosques, 
en installant notre système de paie-
ment en ligne... et plus généralement 
via un soutien financier pour le déve-
loppement de la structure, souligne 
Charles-Édouard Vincent. Je suis très 
heureux de cette collaboration multi-
forme. Nous écrivons ensemble une 
page de l’histoire de l’investissement 
so l ida i re  e t  de l ’ent repreneur ia t 
social. »

NOUVEAUX LIEUX,  
NOUVELLES COLLABORATIONS

LES DUNES,  
NOUVEAU TECHNOPÔLE

DYNAMIQUE D’INNOVATION 
EN EUROPE DE L’EST ET EN RUSSIE

Le G ro upe e n co u rage l ’é m e rge n ce d e 
l ’ i n n ova t ion à  to us l e s  n i vea ux ,  

dans to us l e s  pays o ù i l  e s t  im p lan t é . 
Ce t t e  an n é e ,  Soc i e t e  G e n e ra l e  S r b i j a 

(Se r b i e ) ,  Soc i e t e  G e n e ra l e  E xp ressban k 
(B u lga r i e ) ,  Rosban k (Russ i e )  e t  Kom e rčn í 

Ban ka (Ré p ub l iq u e t ch èq u e )  on t  m is 
a u d é f i  co l l abo ra t e u r s  e t  pa r t i c ipan t s 

e x t e r n es  (s t a r t uppe r s ,  d éve loppe u r s ,  e t c . ) 
d e  t ro uve r  d es  so l u t ions c réa t i ve s  po u r 

so u t e n i r  l ’ave n i r  d e l a  Ban q u e  
e t  am é l io re r  l ’e xpé r i e n ce c l i e n t .  

En Ro uman ie ,  BRD a o rgan i sé  l e  «  BRD Fi rs t 
Tech Cha l lenge Roman ia »,  l e p lus grand 

con co u r s  na t iona l  d e robo t iq u e ,  so us son 
l abe l  «  M in dcra f t  » ,  d i spos i t i f  d ’ i n n ova t ion 
q u i  s ’ad resse a ux  é t ud ian t s  pass ion n és pa r 

l e s  n o uve l l e s  t e ch n o log i e s ,  d és i r e ux  d e 
d éve loppe r  l e u r s  p rop res  p rod u i t s .

CATALYST,  
L’ACCÉLÉRATEUR INDIEN
L a  B a n q u e  a  i n i t i é  e n  I n d e  

u n  p ro g r a m m e d e  d i x  s e m a i n e s ,  C a t a l y s t , 
p ro p o s é  a u x  s t a r t u p s  é m e rg e n t e s  
o u  m a t u r e s .  E l l e s  t r a v a i l l e n t  s u r 

d i f f é r e n t s  t h è m e s  i n s p i r é s  d e s  e n j e u x 
co m m e r c i a u x  b a n c a i r e s  t o u t  e n 

b é n é f i c i a n t  d e s  co n s e i l s ,  
d e  l ’a cco m p a g n e m e n t  e t  d u  p a r r a i n a g e 

d e s  e x p e r t s  d e  S o c i é t é  G é n é r a l e .
Société Générale nous aide  

et nous accompagne.  
Nous écrivons ensemble  

une page de l’histoire  
de l’investissement solidaire 

et de l’entrepreneuriat  
social.

R É A L I S AT I O N S  2 016 -2 017

Société Générale s’est inspirée des entreprises  
les plus innovantes du marché, comme les géants  
du Web et les startups, pour imaginer Les Dunes,  

126 000 m2 totalement connectés en termes d’outils,  
de services déployés et de modes de travail ouverts  

et collaboratifs. Basées dans l’est de Paris, Les Dunes 
mettent à la disposition du collaborateur une grande 

variété d’espaces de travail et d’expérimentation.  
Le collaborateur choisit son espace en fonction de ses 

besoins, aussi bien dans les différents quartiers du 
bâtiment que sur un autre site ou en télétravail.

Au cœur du technopôle se trouve un espace qui 
symbolise à lui seul l’esprit collaboratif : le Plateau 
(ci-dessous). Il héberge et accompagne des startups 

externes et internes tout en favorisant la création  
d’une communauté de ressources, d’expériences  

et de connaissances.LE LIBERTÉ LIVING LAB  
LIBÈRE L’INNOVATION 
Liberté Living Lab réunit à Paris,  
sur 2 000 m², startups, grandes 
entreprises, chercheurs, étudiants, 
artistes, médias, grand public, etc.,  
qui collaborent ensemble pour inventer  
les innovations sociales de demain. 
Société Générale est le premier partenaire 
corporate de Liberté Living Lab et poursuit 
ainsi une aventure commencée en 2015 
avec Player, incubateur d’innovation 
collective, dont le Groupe est un  
partenaire historique.
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EMPLOYEUR RESPONSABLE
ET INNOVANT

Pour répondre aux nouveaux comportements des 
clients, mais aussi aux attentes des nouvelles 

générations de collaborateurs, Société Générale 
encourage l’innovation managériale vers plus  

de collaboration. Au sein de la Banque de détail, 
une approche originale et ludique – le hackaton 

#Manager2020 – a été initiée afin d’accompagner 
les managers dans ces changements et réinventer 
leurs pratiques managériales. Plus d’une centaine 

de participants issus d’une communauté active  
sur le réseau social interne se sont mobilisés dans 

un sprint de co-création de deux jours autour de 
quatre thèmes : le management positif, la qualité 

de vie au travail, les pratiques participatives  
et la simplification des modes de management. 

Les propositions retenues par le jury sont en cours 
d’expérimentation avant leur mise en œuvre effective.

#MANAGER2020

EMPLOYEUR RESPONSABLE  
ET RÉSOLUMENT DIGITAL

E n  d e v e n a n t  m e m b r e  fo n d a t e u r  d e  l a  G r a n d e 
Éco l e  d u  N u m é r i q u e ,  S o c i é t é  G é n é r a l e  a l l i e 

u n e  i m p l i c a t i o n  s o c i é t a l e  r e co n n u e  e n  fa v e u r 
d e  l ’ i n s e r t i o n  p ro fe s s i o n n e l l e  e t  u n  t r a v a i l 

d e  l o n g u e  h a l e i n e  p o u r  a cco m p a g n e r  l a 
t r a n s fo r m a t i o n  d i g i t a l e .  Av e c  ce  l a b e l  p u b l i c 

d e  fo r m a t i o n s  co u r t e s  e t  q u a l i f i a n t e s  a u x 
m é t i e r s  d u  n u m é r i q u e ,  l a  B a n q u e  co n t r i b u e  

a u  d é v e l o p p e m e n t  d e  co m p é t e n ce s  c l é s  
p o u r  l ’a v e n i r .  D e p u i s  j u i n  2 0 1 6 ,  p l u s  d e  

4 0 0  fo r m a t i o n s  o n t  é t é  l a b e l l i s é e s .  
E n  p a r a l l è l e ,  S o c i é t é  G é n é r a l e  é q u i p e  s e s 

co l l a b o r a t e u r s  d ’o u t i l s  n u m é r i q u e s  d e  p o i n t e 
e t  l e u r  p ro p o s e  d e s  fo r m a t i o n s  i n t e r a c t i v e s 

s o u s  fo r m e ,  e n t r e  a u t r e s ,  d e  MO O C s .

NOTRE CULTURE 
FAIT LA DIFFÉRENCE

C ’e s t  t o u t  l ’ e n j e u  d u  p r o g r a m m e C u l t u r e 
e t  Co n d u i t e .  N o t r e  c a p a c i t é  à  a g i r , 

i n d i v i d u e l l e m e n t  e t  co l l e c t i v e m e n t ,  a v e c 
f i e r t é  d a n s  l e  r e s p e c t  d e  n o s  v a l e u r s  e t  d e 
n o s  r è g l e s  d e  co n d u i t e  fe r a  l a  d i f f é r e n ce 

a u p r è s  d e  n o s  p a r t i e s  p r e n a n t e s .  L a  r é a l i t é 
d e  n o t r e  c u l t u r e  s ’é p r o u v e  d a n s  n o s  a c t i o n s 

q u o t i d i e n n e s  e t  co n c r è t e s .

Ian Fisher 
Directeur du programme Culture et Conduite

21e

C L A S S E M E N T  S U R  6  9 0 0  E N T R E P R I S E S ,  
AV E C  U N E  N O T E  D E  4 /5  É TA B L I E  À  

P A R T I R  D E S  AV I S  E T  C O M M E N TA I R E S 
A N O N Y M E S  D E S  S A L A R I É S  D É P O S É S  S U R 

L A  P L AT E F O R M E  G L A S S D O O R  S U R  U N E  A N N É E . 

P A R M I  L E S  M E I L L E U R S  E M P L OY E U R S  2 0 1 7

ENGAGÉS 
POUR LA SOLIDARITÉ

Depuis sa création en 2006, la Fondation 
Société Générale pour la Solidarité 

multiplie les actions en faveur  
de l’insertion professionnelle. En 2015, 
elle a élargi son soutien à de nouveaux 

projets en faveur de l’insertion des 
jeunes par la pratique culturelle et 
sportive. La Fondation accompagne 
ainsi une centaine de projets par an  

en France et dans les pays où le Groupe 
est implanté.

Autant de dispositifs qui reposent en 
grande partie sur l’implication des 

collaborateurs, en phase notamment 
avec ses valeurs d’engagement et 

d’esprit d’équipe.  
Ils sont d’ailleurs de plus en plus 

nombreux à mettre leur énergie au 
service de programmes de mécénat  

de compétences, de journées Pro Bono  
et de levées de fonds au bénéfice 

d’associations partenaires. 
En 2016, ils étaient près de 15 000 à 
participer activement à la politique  
de solidarité de Société Générale.

LA FONDATION 
SOCIÉTÉ GÉNÉRALE 

FÊTE SES 10 ANS

“ Je suis très fier de l’engagement  
des équipes Société Générale.  
Il y a une énergie énorme chez  
nos collaborateurs, c’est ce qui  

fait la beauté de notre entreprise.”
 

F R É D É R I C  O U D É A 
D i recteur généra l  Soc iété Généra le

Prés ident de la Fondat ion

FORTE MOBILISATION  
POUR L’ENGAGEMENT SOLIDAIRE

Pa r m i  l e s  n om bre uses ac t ions e n t re p r i se s  
pa r  l a  Fon da t ion Soc i é t é  G é n é ra l e  e n 20 16 , 

c i tons l e  r e n o uve l l e m e n t  d e son so u t i e n  
à  l ’a ssoc ia t ion CARE Fran ce po u r  t ro i s  ans  

po u r  un p ro j e t  d ’ac t i v i t é s  gé n é ra t r i ce s  
d e reve n us e t  d ’a u ton om isa t ion d e fe m m es  

a u Maroc .  Au t re  e xe m p le ,  l ’ i n a ugu ra t ion  
d ’un s t ad e m u l t i spo r t  a u Cam e ro un ,  

d es t i n é  à  un p ro j e t  d e re soc ia l i s a t ion 
d ’e n fan t s .  En f i n ,  Soc i é t é  G é n é ra l e  

a  r e n o uve l é  son so u t i e n à  S im p lon .co,  
v i san t  à  fo r m e r  d es j e un es a u n um é r iq u e .

R É A L I S AT I O N S  2 016  -  2 017R É A L I S AT I O N S  2 016 -2 017R É A L I S AT I O N S  2 016 -2 017

MISSION HANDICAP :  
DIX ANS D’ENGAGEMENTS   

Société Générale, au travers de sa 
Mission Handicap, a accéléré en 2016 son 

engagement pour favoriser l’emploi des 
personnes en situation de handicap dans le 

monde. Sa signature de la charte internationale 
de l’Organisation Internationale du Travail (OIT) 

offre désormais au Groupe la possibilité de 
participer au partage de connaissances et de 

bonnes pratiques sur l’inclusion des personnes en 
situation de handicap dans le monde du travail.  

En France, en 2016, Société Générale a été pour 
la 2e année grand partenaire du Salon Handicap, 

Emploi & Achats Responsables et a organisé dans 
ses locaux en novembre, des ateliers et des 

formations en lien avec la Semaine Européenne 
pour l’Emploi des Personnes en situation de 

Handicap. Des initiatives similaires ont vu le jour 
en Europe de l’Est, en Afrique et en Asie. À fin 

2016, elle employait 2 365 salariés en situation de 
handicap dans le monde. En 2017, Mission 

Handicap fêtera dix ans d’actions. 
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L’ESPRIT D’ÉQUIPE 
SUR TOUS LES TERRAINS

Cela fait trente ans que Société Générale soutient 
le rugby, sur tous les terrains, du monde amateur  
au monde professionnel. Promotion de la pratique 
du ballon ovale, parrainage de la coupe du monde, 

partenariat avec la Ligue nationale de rugby... 
Société Générale accompagne également plus de  

23 comités régionaux, 400 clubs amateurs, des 
fédérations et des équipes locales dans le monde 

entier (Angleterre, Australie, Asie...), et depuis 2016 
la Fédération indienne de rugby et en particulier 

les équipes de rugby à VII. 

Dès 2001, le Groupe prend fait et cause pour le 
rugby à VII, devenu en 2016 une discipline 

olympique. Cette même année, Société Générale 
renouvelle son partenariat avec la Fédération 

française de rugby pour six ans. 
Et pour renforcer la proximité entre les joueurs du 

XV de France et leurs supporters, la Banque a invité 
ces derniers à publier des tweets d’encouragement 

via #AuPlusPresduXV avant les matchs  
de la Tournée d’Automne.

#AUPLUSPRÈS 
DU HANDISPORT

Depuis 2003, Société Générale agit 
tout au long de l’année aux côtés de 
la Fédération Française Handisport 
pour soutenir la pratique handisport 

au niveau national comme local, de la 
pratique de loisir au plus haut niveau. 
Point d’orgue de cette collaboration,  

la Banque accompagne depuis 
2004 chaque édition des Jeux 
paralympiques : à Rio en 2016,  

c’est #AuPlusPrès de l’Équipe de 
France Paralympique que Société 

Générale s’est engagée.

En 2016, Société Générale a d’autre 
part renouvelé son partenariat avec 

Marie Bochet, multiple championne du 
monde de ski alpin handisport  

et quadruple médaillée d’or aux  
Jeux Paralympiques de Sotchi.  

Un soutien actif depuis 2010 qui 
vise à aider l’athlète à décrocher de 
nouveaux trophées, notamment lors 

des prochains Jeux de 2018  
en Corée du Sud.

PARTENAIRE
INDÉFECTIBLE 

DU RUGBY

MÉCÉNAT CULTUREL 
SANS FRONTIÈRES

Depuis sa création en 1987, Mécénat Musical 
Société Générale a accompagné  

des centaines de jeunes musiciens, d’orchestres 
et de formations. Avec l’ambition de contribuer  

au rayonnement de la musique classique,  
dont les valeurs sont en résonance avec celles  

de Société Générale : investissement personnel et 
harmonie collective, écoute mutuelle et partage. 
Parmi ses multiples initiatives, le mécénat offre 

un appui à des acteurs du monde musical.  
En 2016, Mécénat Musical Société Générale a 

notamment soutenu ProQuartet, spécialisé dans 
les formations autour de la musique de chambre. 

Cette association accueille en résidence de 
nombreux ensembles, dont le Quatuor Van Kuijk 

et le Quatuor Arod, qui bénéficient également  
de son aide. Composés de jeunes musiciens de 
grand talent, ils ont tous deux été récompensés 

par des prix prestigieux.

UNE INITIATIVE INÉDITE
Fr u i t  d ’ u n e  co l l a b o r a t i o n  é t r o i t e  e n t r e 

l ’o r c h e s t r e  Le s  S i è c l e s  e t  S o c i é t é  G é n é r a l e , 
P l ay i n g  fo r  P h i l h a r m o n i e  d e  Pa r i s  e s t  
u n  é v é n e m e n t  u n i q u e  d a n s  l e  m o n d e  

d e  l ’ e n t r e p r i s e .  I l  r é u n i t  d e p u i s  2 0 1 3 ,  s o u s  
l a  h o u l e t t e  d u  c h a r i s m a t i q u e  c h e f  d ’o r c h e s t r e 

Fr a n ço i s -X av i e r  Ro t h ,  3 0 0  m u s i c i e n s 
a m a t e u r s  d e  l a  B a n q u e  e t  ce u x  d e  l ’o r c h e s t r e 

Le s  S i è c l e s .  E n  2 0 1 5 ,  u n e  c i n q u a n t a i n e  d e 
c h o r i s t e s  d u  C a m e ro u n  e t  d u  M a ro c  o n t 

r e j o i n t  l ’a v e n t u r e .  L’é d i t i o n  d e  n ove m b r e   2 0 1 6 
à  l a  P h i l h a r m o n i e  d e  Pa r i s  a  r e n co n t r é  u n 
v i f  s u ccè s .  N o u ve l l e  é t a p e  e n  av r i l  2 0 1 7  à 

Lo n d r e s  :  u n e  é d i t i o n  i n é d i t e  d e  P l ay i n g  fo r 
Lo n d o n  r a s s e m b l e  d e s  co l l a b o r a t e u r s  d e 

Fr a n ce ,  d u  Roy a u m e - U n i  e t  d u  M a ro c .

CARTE BLANCHE  
AU STREET ART

Le  G ro u p e  a  s o l l i c i t é  l a  c r é a t i v i t é  e t  
l e  t a l e n t  d e  h u i t  s t r e e t  a r t i s t s  s é l e c t i o n n é s  

à  l ’ i s s u e  d ’ u n  a p p e l  à  p ro j e t s  :  TA K T  e t  
SU EB  d u  co l l e c t i f  3 H C ,  STO U L ,  Ro m a i n 

Fro q u e t ,  l e  co l l e c t i f  O n O f f,  e t  l e  co l l e c t i f 
R i o F l u o  co m p o s é  d e  TE TA R ,  G o d d o G  

e t  M o n s i e u r  X X X  o n t  h a b i l l é  d e  l e u r s  f r e s q u e s 
l e s  p a r k i n gs  d e s  D u n e s .

ACCORD MAJEUR ENTRE 
SOCIÉTÉ GÉNÉRALE ET 

LA MUSIQUE CLASSIQUE

UNE COLLECTION 
VIVANTE ET OUVERTE

Depuis sa création en 1995, la Collection 
d’art contemporain de Société Générale  

s’est enrichie d’œuvres originales  
d’auteurs confirmés et de nouveaux 
créateurs. Les œuvres s’offrent aux  

regards des collaborateurs à La Défense 
et aux Dunes, tout en s’ouvrant  

de plus en plus au grand public. 
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